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Résumé
Ce rapport étudie les pratiques et les politiques mises 
en œuvre par les pêcheries artisanales dans le monde 
et les situe par rapport aux luttes des mouvements 
de l'agroécologie et la souveraineté alimentaire. Nous 
introduirons tout d’abord le contexte politique dans lequel 
les initiatives et les communautés de pêche artisanale 
évoluent, puis nous expliquerons les difficultés auxquelles 
elles sont confrontées et leurs manières de s’organiser 
pour y répondre. Nous présenterons ensuite les liens 
récents que des initiatives de pêche artisanale ont pu 
tisser avec les mouvements de l’agroécologie et de la 
souveraineté alimentaire. Nous discuterons de la manière 
dont les systèmes alimentaires alternatifs qui incluent la 
pêche artisanale se sont positionnés par rapport à ces 
autres mouvements. Enfin, à partir d’expériences locales, 
nous relierons le vécu et les luttes des pêcheur·se·s à  
trois débats qui animent les mobilisations pour la 
souveraineté alimentaire.

Nous traiterons des défis de la transformation et de la 
relocalisation des économies alimentaires au travers 
des pratiques de vente directe par des coopératives de 
pêche artisanale en Turquie. Nous examinerons ensuite 
les questions de genre et de territoire en nous intéressant 
aux luttes pour la défense des ressources naturelles et au 
rôle clé des femmes dans les pêcheries indonésiennes. 
Enfin, nous étudierons les réalités du travail dans le sys-
tème alimentaire actuel, en nous appuyant sur le cas des 
pêcheries d'Afrique de l'Ouest et d'Europe. Nous mon-
trerons l’importance cruciale de confronter les pratiques 
d’exploitation dans le secteur de la pêche et explorerons 
la manière dont les migrations et la pêche se recoupent. 
Prises ensemble, ces trois études de cas nous permet-
tront de tirer des parallèles entre les luttes de la pêche 
artisanale et celles menées dans d’autres domaines 
comme la paysannerie. Nous verrons que toutes, avec 
leurs spécificités locales, contribuent à une transformation 
systémique vers la souveraineté alimentaire.

Le travail de terrain a été mené en 2018 et 2019 pour les 
trois études de cas. Il a consisté en des observations par-
ticipantes et des entretiens avec des pêcheur·se·s et des 
organisations de la société civile (OSC) qui travaillent avec 
les communautés de pêche. Depuis, alors que le rapport 
était en cours de rédaction, la pandémie du Covid-19 a 
mis en exergue à quel point le système alimentaire mon-
dial, contrôlé par un petit nombre d’entreprises, est vulné-
rable. Dans de nombreux cas, cette pandémie a aggravé 

les inégalités et les injustices mises en évidence dans ce 
rapport. Le transport longue-distance, sur lequel repose 
une grande partie du système alimentaire industriel, a 
été interrompu. Les prix du poisson ont chuté, les restau-
rants ont cessé d'acheter ou ont été fermés, tout comme 
de nombreuses criées. L'augmentation du chômage, les 
mesures de confinement, et les fermetures d'écoles ont 
exacerbé les tensions au sein des ménages, et les femmes 
paient le prix de ces détériorations.

Cependant, dans de nombreux cas, les réponses de pê-
cheur·se·s artisans aux restrictions dues à la pandémie 
ont montré que les connaissances et les infrastructures 
qui participent à renforcer la souveraineté alimentaire 
existent déjà. Les réseaux de vente directe ont explosé, 
contribuant ainsi à des systèmes alimentaires plus rési-
lients qui valorisent et connectent directement les pê-
cheur·se·s artisans saisonniers à leurs client·e·s locaux. 
Les échanges alimentaires entre pêcheur·se·s et pay-
san·ne·s ont représenté une bouée de sauvetage pour 
la sécurité alimentaire de celles·eux dont les conditions 
économiques étaient précaires. Alors que les travaux de 
recherche sur lesquels ce rapport se base sont, pour l’es-
sentiel, antérieurs à la pandémie, nous mettrons en évi-
dence à plusieurs reprises la pertinence de nos questions 
dans un monde post-Covid-19.

Fig. 1 - Village de pêche Indonésien. Photo : Zoe W. Brent
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1 Introduction : Contexte politique
La pêche est un élément central de la production alimen-
taire mondiale. Les communautés de pêche artisanale, et 
les pêcheur·se·s artisans professionnel·les en particulier, 
fournissent environ 65% du poisson directement destiné à 
la consommation humaine. Plus de 90% des pêcheur·se·s 
et des travailleur·se·s de la pêche sont employé·e·s dans 
des entreprises de pêche artisanale.1 Le secteur de la 
pêche souffre de nombreuses injustices : les plus gros 
bateaux de pêche industrielle capturent 65% des prises 
au niveau mondial, conduisant parfois à des situations 
de surpêche et d’effondrement de stocks de poissons. 
De plus, les engins de pêche destructeurs utilisés sur ces 
bateaux, ainsi que leur utilisation substantielle de com-
bustibles fossiles, contribuent au changement climatique.2 
En parallèle, l’accès des pêcheur·se·s artisans au territoire, 
en mer ou dans les eaux intérieures, et les marges de 
manœuvre dont iels disposent en matière de gestion des 
ressources sont de plus en plus restreints.3 La pêche in-
dustrielle reproduit les logiques de monoculture et de 
marchandisation des récoltes observées dans le secteur 
agro-industriel, notamment avec la concentration des 
quotas et/ou des droits d'accès aux zones de pêche entre 
les mains de quelques armateurs de chalutiers géants. 
Ces pratiques entraînent des dommages sociaux et écolo-
giques importants qui nuisent aux communautés côtières 
et à leurs modes de vie.

De plus en plus confrontées à des phénomènes de 
marginalisation, de dépossession et de déplacement, 
les communautés de pêche artisanale se sont mobili-
sées en créant des organisations locales, nationales et 
internationales, parmi lesquelles le Forum mondial des 
Travailleur·se·s de la Pêche (World Forum of Fish Workers 
and Fish Harvesters - WFF) en 1997, dont une partie des 
membres s’est détachée en 2001 pour former le Forum 
Mondial des Populations de Pêcheur·se·s (World Forum of 
Fisher People - WFFP).4 Ces deux organisations collaborent 
entre elles ainsi qu'avec des organisations alliées comme 
le Collectif International de Soutien aux Travailleur.se.s de 
la pêche (International Collective in Support of Fishworkers 
- ICSF), et des mouvements paysans comme La Vía 
Campesina (LVC). En effet, les pêcheur·se·s ont rejoint 
les paysan·ne·s dans les mouvements de souveraineté 
alimentaire, et y mènent en commun des manifestes, 
des mobilisations, et des réunions informelles. Iels se re-
trouvent également dans des rencontres politiques plus 
formelles, par exemple au sein du Comité International 

de Planification (CIP) sur la souveraineté alimentaire basé 
à Rome, au sein duquel iels plaident conjointement pour 
la reconnaissance de leurs droits en tant que produc-
teur·trice·s alimentaires de petite échelle.5

Aux niveaux national et infranational, diverses orga-
nisations de pêche artisanale et organisations alliées 
s'engagent également et deviennent des acteurs·trices 
essentiel·le·s du mouvement pour la souveraineté ali-
mentaire. Certain·e·s sont membres du WFF et du WFFP 
ou d'autres initiatives en solidarité avec la pêche artisa-
nale. Il s'agit notamment du Mouvement des Pêcheuses 
et Pêcheurs artisans (Movement of Artisanal Fisherwomen 
and Fishermen - MPP) et de la Commission Pastorale des 
Pêcheur·se·s (Fisherfolk Pastoral Commission - CPP) au 
Brésil, de l’Alliance Marine de l’Atlantique Nord-Ouest 
(Northwest Atlantic Marine Alliance - NAMA) aux États-
Unis,6 du Forum National des Travailleur·se·s de la Pêche 
(National Fishworkers Forum - NFF) en Inde, de l’Union des 
Pêcheur·se·s Traditionnel·le·s Indonésiens (Indonesian 
Traditional Fisherfolk Union - KNTI) en Indonésie, d’Istanbul 
Birlik en Turquie, de C-Condem en Équateur, de Masifundise 
en Afrique du Sud, du RÉseau des JOurnalistes pour une 
Pêche Responsable en Afrique de l'Ouest (REJOPRAO),7 et 
du RÉseau pour la Défense de la Souveraineté Alimentaire 
au Guatemala (REDSAG),8 parmi beaucoup d'autres.

En dépit de tout le travail effectué par ces organisations, 
le terme de souveraineté alimentaire, introduit par LVC 
en 1996, a principalement été associé à une production 
agroécologique terrestre, négligeant le rôle de la pêche 
artisanale.

Nous étudierons dans ce rapport ce que signifient souve-
raineté alimentaire et agroécologie pour le secteur de la 
pêche, en mettant en évidence le rôle des pêcheur·se·s 
dans l’amélioration des systèmes alimentaires. Nous nous 
appuierons sur la définition de la souveraineté alimentaire 
proposée par les mouvements sociaux (dont le WFFP et le 
WFF) lors du Forum pour la souveraineté alimentaire qui 
s’est tenu à Nyéléni en 2007 :

La souveraineté alimentaire est le droit des peuples 
à une alimentation saine et culturellement adaptée, 
produite par des méthodes écologiquement saines et 
durables, ainsi que leur droit à définir leurs propres 
systèmes agricoles et alimentaires. Elle place ceux qui 
produisent, distribuent et consomment la nourriture 
au cœur des systèmes et des politiques alimentaires, 
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en lieu et place des exigences des marchés et des 
multinationales. Elle défend les intérêts et l’inclusion 
des générations futures. Elle propose une stratégie 
de résistance et de démantèlement du régime com-
mercial et alimentaire actuel contrôle ́par les grandes 
firmes. Elle fournit les instructions nécessaires à la 
mise en place de systèmes de production alimen-
taire, d’agriculture et de pêche définis et organisés, 
par les producteurs locaux, hommes et femmes.9

La Déclaration de Nyéléni de 2015 a souligné que l'agroé-
cologie fait partie intégrante de la souveraineté alimen-
taire, non seulement dans ses dimensions techniques et 
productives, mais aussi en termes socio-économiques, 
politiques, et culturels :

La vraie solution aux crises du climat et de la malnu-
trition, entre autres, ne passera pas par la confor-
mation au modèle industriel, mais plutôt par la 
transformation et la construction de nos propres sys-
tèmes alimentaires locaux, qui créent de nouveaux 
liens entre la ville et la campagne. Cette transforma-
tion est fondée sur la production agroécologique 
d’aliments, telle que pratiquée notamment par les 
petits producteurs, les artisans-pêcheur·se·s, les pas-
teurs, les peuples autochtones et les agriculteurs en 
milieu urbain [hommes et femmes, ndt]. […] Nous 
envisageons l’agroécologie comme la principale alter-
native à ce modèle et comme un moyen de transfor-
mer, afin d’améliorer, la manière dont sont produits 
et consommés les aliments pour l’humanité et la 
Terre Mère.10

1.1 Différences et points communs entre les mouvements 
paysans et ceux de la pêche artisanale
Les artisans pêcheur·se·s et les paysan·ne·s du monde 
entier sont confronté·e·s à des réalités historiques et 
sociales qui leur sont spécifiques. Leurs activités, leurs 
méthodes et leurs cultures, ainsi que leurs matériels et 
équipements sont extrêmement varié·e·s.11 Tous - avec 
les apiculteurs·trices, les pasteur·e·s, les peuples autoch-
tones, les sans-terres, et les travailleur·se·s - sont des ac-
teurs·trices sociaux·ales qui produisent pour le secteur 

primaire, nourrissent le monde et contribuent à préserver 
la planète pour les générations futures. Souvent, en parti-
culier dans les pays du Sud, leurs professions et identités 
se chevauchent - les pêcheur·se·s peuvent également être 
des paysan·ne·s, et les deux peuvent être issu·e·s de com-
munautés autochtones. Les paysan·ne·s et les artisans 
pêcheur·se·s font face à des difficultés similaires, qui sont 
posées par le système agroalimentaire capitaliste mondial. 

Fig. 2 - Convergence globale des luttes pour la terre et l’eau, COP21 2015. Photo : Z.W. Brent
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Iels sont aussi menacé·e·s par une dynamique d'accapare-
ment des terres et des océans.12 La formulation d’objectifs 
communs à l’agroécologie et la souveraineté alimentaire 
pour faire face à ces défis a découlé de luttes menées par 
les producteurs·trices de petite échelle qui souhaitaient 
défendre leurs modes traditionnels de production alimen-
taire et leur accès à la terre et à la mer.

Bien que les luttes pour la souveraineté alimentaire sur 
les terres et les milieux aquatiques (incluant les océans, 
les mers, les zones d'eau douce, et les pêcheries conti-
nentales dans les rivières ou les estuaires) partagent de 
nombreuses similitudes, la dynamique spécifique de la 
pêche artisanale, les défis auxquels les pêcheur·se·s sont 
confronté·e·s, et les solutions qu'iels proposent ont sus-
cité moins d’intérêt, même au sein du mouvement pour 
la souveraineté alimentaire. Par exemple, bien que cer-
taines des pratiques de production alimentaire terrestre 
affectent grandement la santé des cours d'eau en raison 
du ruissellement ou de la contamination des aquifères, 
les menaces que représente l'utilisation de pesticides et 
/ ou d'hormones dans l'agro-industrie et l'élevage ne sont 
pas perçues comme ayant un impact sur le secteur de 
la pêche. Ainsi, les réseaux et coalitions existant·e·s sur 
la souveraineté alimentaire négligent souvent la pêche 
artisanale, tandis que les organisations de pêcheur·se·s 

confrontées à l'accaparement des océans, à la diminution 
des stocks de poissons et à la marginalisation économique 
ont parfois du mal à se faire entendre.

En plus (ou peut-être à cause) du manque de sensibi-
lisation au rôle des pêcheur·se·s dans la souveraineté 
alimentaire, la pêche artisanale pourrait ne pas se sentir 
légitime à participer aux débats sur l'agroécologie et la 
souveraineté alimentaire. Certains mouvements et initia-
tives de pêcheur·se·s rejettent le terme « agroécologie », 
qui, selon elles·eux, se réfère principalement aux débats 
sur l’agriculture. Néanmoins, les pratiques de la pêche 
artisanale et les propositions mises en avant par leurs 
mouvements incarnent souvent les thèses retrouvées 
dans les domaines de l'agroécologie et de la souveraineté 
alimentaire. Des dirigeants de ces mouvements voient une 
importance stratégique à cultiver des alliances entre les 
différents producteur·trice·s alimentaires de petite échelle 
- qu'iels exercent à terre ou en mer - et les mouvements 
de souveraineté alimentaire. Selon Naseegh Jaffer, ancien 
secrétaire général du WFFP :

La souveraineté alimentaire, dans son essence, n’a 
rien de nouveau pour les communautés de pêcheurs. 
Il s’agit simplement d’un nouveau langage permettant 
de décrire ce qui constitue déjà le noyau et l’âme de 

Fig. 3 - Assemblée Générale de WFFP, 2017. Photo : Z.W. Brent
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la défense de nos territoires, de notre patrimoine et 
de nos capacités a ̀produire de la nourriture saine, de 
qualite ́et en abondance. La souverainete ́alimentaire 
est au cœur de notre lutte contre le néo-libéralisme 
et le capitalisme mondial. Elle fournit un cadre pour 
le partage des connaissances et de la sagesse au-
tochtones, traditionnelles et nouvelles, entre commu-
nautés de pêcheurs au sein de l’ensemble du secteur 
du WFFP.13

Lors de son Assemblée Générale de 2014 au Cap, le WFFP 
a lancé une campagne sur la souveraineté alimentaire. 
Depuis, les termes et les concepts de souveraineté ali-
mentaire et d'agroécologie ont été débattus et explorés 
au sein de la direction et d’un groupe de travail avant 
d’être diffusés pour renforcer les capacités d’organisa-
tion et de mobilisation du WFFP. Les deux notions ont 
encore globalement été peu utilisées au sein des luttes 
de la pêche artisanale, mais certains de ses groupes ont 
développé leur propre terminologie pour se référer à des 
concepts ou des enjeux similaires, afin d'être entendus 
et d'obtenir plus de visibilité en tant qu'acteur·trice·s po-
litiques. Par exemple, la 7e Assemblée générale du WFFP 
en 2017 à New Delhi a vu naître le slogan : « Nous sommes 
le Peuple, nous sommes les Océans ! ».

Dans certains cas, les termes de la souveraineté alimen-
taire ont été adoptés par les pêcheur·se·s. Dans leur 

publication de 2017 résultant d'un échange en Indonésie 
sur le sujet,14 le WFFP et le KNTI ont traduit pour le sec-
teur de pêche chacun des six piliers de la souveraineté 
alimentaire, à savoir 1. Donne priorite ́à l’alimentation des 
peuples ; 2. Valorise les producteur·trice·s d’aliments ; 3. 
Localise les systèmes de production alimentaire ; 4. Établit 
le contrôle au niveau local ; 5. Consolide les savoirs et les 
compétences ; et 6. Travaille avec la nature. Ce rapport 
représente une première tentative du WFFP de montrer 
quels sont les aspects et les objectifs que les mouvements 
de pêche artisanale partagent avec d'autres mouvements 
pour la souveraineté alimentaire, comme la paysannerie, 
et de mettre en évidence quelles luttes politiques ils ont 
en commun.

Plutôt que de s'attarder sur les termes à utiliser, il est 
important de rester flexible sur la terminologie afin d'iden-
tifier les échanges entre les différents mouvements, mais 
aussi pour explorer les différentes façons par lesquelles 
les mouvements de pêche artisanale luttent pour des 
alternatives qui, peu importe comment ils les qualifient, 
correspondent dans la pratique à celles proposées par la 
souveraineté alimentaire et l'agroécologie. Avec ce rap-
port, nous souhaitons contribuer à une meilleure compré-
hension des réalités de terrain qui lient la pêche artisanale 
au mouvement global pour la souveraineté alimentaire.

Fig. 4 – Échanges avec les pêcheurs, El Palmar, Valence, Espagne, 2018. Photo : Z.W. Brent
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2 La pêche artisanale en lien avec l'agroécologie 
et la souveraineté alimentaire
Afin de mieux comprendre comment l'agroécologie et la 
souveraineté alimentaire sont, et pourraient être davan-
tage, intégrées dans les luttes de la pêche artisanale, nous 
avons commencé par une recherche bibliographique au-
tour des termes « agroécologie, souveraineté alimentaire, 
et pêche ».15 Malgré le peu de résultats trouvés, il semble 
que les militant·e·s et les scientifiques des domaines 
de l'agroécologie et de la souveraineté alimentaire s'in-
téressent de manière croissante aux producteur·trice·s 
aquatiques (marines et d’eau douce),16 possiblement 
du fait des défis, de plus en plus visibles, auxquels sont 
confrontées les communautés de pêche artisanale.

Jusqu'à présent, ce sont des organisations de pêcheur·se·s 
qui ont conceptualisé le lien entre agroécologie, souve-
raineté alimentaire et pêche artisanale de la manière la 
plus simple : « la pêche artisanale dans le débat de la 
souveraineté alimentaire »17 et, comme mentionné ci-des-
sus, « Agroécologie et Souveraineté alimentaire dans les 
pêcheries de petite échelle ».18 Le premier document traite 
des droits des pêcheur·se·s à la mer, définie comme bien 
commun, ainsi que des enjeux écologiques et environne-
mentaux qui pèsent sur les pêcheur·se·s artisans. Le se-
cond rapport souligne les droits de la pêche artisanale et 
confronte le système agroalimentaire capitaliste mondial 
en étudiant les aspects sociaux, économiques et environ-
nementaux soulignés par les mouvements de l'agroéco-
logie et de la souveraineté alimentaire, ainsi qu’en reliant 
les luttes terrestres et maritimes.

Ces travaux mis à part, seules quelques sources et initia-
tives étudient la pêche artisanale en utilisant la termino-
logie de l'agroécologie et de la souveraineté alimentaire. 
Premièrement, un petit nombre de publications univer-
sitaires et scientifiques traitent directement des thèmes 
de la pêche et de la souveraineté alimentaire et / ou de 
l'agroécologie (voir Colombo et al., 201519 ; Seixas et al., 
201820 ; Cotrim, 200921 ; Levkoe et al., 201722 ; Rodríguez-
Crisóstomo, 201623 ; et Inakake de Souza, 201724). Par 
ailleurs, les trois mouvements sont mis en lien dans des 
publications universitaires militantes et populaires (par 
exemple, le numéro spécial de 2016 de la revue Soberanía 
Alimentaria, Biodiversidad y Cultura sur les pêcheries et les 
communautés de pêche,25 et Pesca y agroecologia et la 
lettre d’information de Nyéléni 2016).26

L’importance du rôle des pêcheur·se·s dans la transforma-
tion du système alimentaire est formulée principalement : 
dans les documents et déclarations issus de rassemble-
ments de pêcheur·se·s et d’activistes lors de débats sur 
la souveraineté alimentaire (par exemple lors de la 7e 
Assemblée générale du WFFP en Inde en 2017, de la ré-
union du MPP au Brésil, ou dans les travaux en cours du 
groupe de travail sur les pêches du Comité International 
de Planification pour la souveraineté alimentaire 27) ; lors 
de réunions d'acteur·trice·s du mouvement pour la souve-
raineté alimentaire, où les pêcheur·se·s et leurs luttes sont 
mentionné·e·s, même de façon anecdotique ; dans la dé-
claration des organisations de producteur·trice·s alimen-
taires de petite échelle et des OSC lors du 2ème Symposium 
international sur l'agroécologie de l'Organisation des 
Nations Unies pour l'Alimentation et l'Agriculture (FAO)28 
en avril 2018 ; à l’occasion du premier congrès national et 
de la Déclaration de la Rencontre unitaire des travailleurs, 
des ouvriers et des peuples des champs, des eaux et des 

Fig. 5 - Publication du WFFP
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forêts (« Encontro Unitario dos Trabalhadores, Trabalhadoras 
e Povos do Campo, das Águas e das Florestas ») en 2012, avec 
la participation du MPP et du CPP29 ; du webinaire sur le 
Covid-19 et les pêcheur·se·s artisans d'Afrique du Nord et 
de Palestine organisé par le North African Food Sovereignty 
Network (NAFSN) et le Transnational Institute en mai 202030 
; dans les documents ou directives publiés dans le cadre 
de politiques institutionnelles internationales, comme le 
«  Manuel populaire des directives volontaires pour une 
gouvernance responsable des régimes fonciers applicables 
aux terres, aux pêches et aux forêts dans le contexte de 
la sécurité alimentaire nationale » (CIP et al., 2016)31 ; et 
plus généralement dans les déclarations formulées lors de 
rassemblements sur la souveraineté alimentaire, comme 
au congrès international de La Vía Campesina en 2017, 
ou à Nyéléni en 2007 et 2015. Le texte de la Déclaration 
de 2015 issue du Forum de Nyéléni sur l'agroécologie, par 
exemple, inclut la pêche traditionnelle et artisanale dans 
les pratiques agroécologiques :

Les pratiques de production qui caractérisent l’agroé-
cologie, telles que la culture intercalaire, la pêche tra-
ditionnelle et le pastoralisme nomade, l’intégration 
des cultures, des arbres, du bétail et des poissons, 
l’utilisation de fumier, du compost, des semences lo-
cales, des races animales locales, etc., se fondent sur 
des principes écologiques tels que le développement 
de la vie des sols, le recyclage des nutriments, la ges-
tion dynamique de la biodiversité et la conservation 
de l’énergie à de multiples échelles.32 

La déclaration reconnaît les zones de pêche comme faisant 
partie intégrante des systèmes agroécologiques, et sou-
ligne l’importance de valoriser les connaissances tradition-
nelles des pêcheur·se·s et de faciliter leurs échanges par 
des formations « de pêcheur à pêcheur ».

De la même manière, l'intérêt croissant pour les luttes de 
la pêche artisanale au sein de l'agroécologie et les débats 
politiques sur la souveraineté alimentaire ont conduit les 
différent·e·s acteur·trice·s à collaborer et à échanger leurs 
connaissances. Par exemple, en mai 2018 s’est tenu à 
Cordoue le 7e Congrès international sur l'agroécologie, 
organisé conjointement par l'ISEC (Institut de Sociologie et 
d'Études Paysannes) de l'Université de Cordoue et par l'Ob-
servatoire pour la Souveraineté ALimentaire et l'Agroécolo-
gie (OSALA).33 Dans un des groupes de travail sur la pêche 
et l'agroécologie furent partagées de nombreuses études 

de cas présentant des liens entre la pêche artisanale et 
l'agroécologie, au Brésil, en Inde, au Mexique, en Espagne 
et au Sri Lanka, qui furent discutées avec une perspective 
mondiale. Ce groupe de travail a depuis organisé des ré-
unions de suivi à Valence en Espagne (décembre 2018) et 
à Barcelone (juin 2019) pour étudier les liens entre agroé-
cologie et pêche.

En novembre 2018, les membres européens du WFFP 
et les représentant·e·s des OSC alliées se sont réunis à 
Thessalonique pour discuter de la manière dont faire 
avancer les débats sur l'agroécologie et la souveraineté 
alimentaire dans les mouvements de la pêche artisanale 
et de permettre aux initiatives locales de se les appro-
prier. Le 7e symposium d'Urgenci a également réuni 
des initiatives d'agriculture communautaire (Community 
Supported Agriculture - CSA) et de pêcheries communau-
taires (Community Supported Fisheries - CSF) telles que le 
Local Catch Network des États-Unis et Istanbul Birlik de 
Turquie, dont les liens unissant les agroécologies ter-
restres, maritimes, et la souveraineté alimentaire sont 
encore à explorer.

De ces rencontres a émergé une nouvelle collaboration 
entre Urgenci, Pleine Mer (France), Local Catch Network 
(USA), le Transnational Institute, et Istanbul Birlik, qui ont lan-
cé un projet pluriannuel sur les pêches communautaires. 
Le programme vise à développer davantage la formation 
de pêcheur à pêcheur, à autonomiser les pêcheur·se·s, 
leurs communautés et leurs systèmes alimentaires locaux, 
et à localiser et connecter les réseaux régionaux de CSF 
afin que ceux-ci puissent renforcer leurs propres mouve-
ments et établir des alliances entre eux plus solides.

L’université d’été 2020 « Rise Up! »34 organisée en ligne 
par l’Alliance Communautaire pour une Justice Mondiale 
(Community Alliance for Global Justice) de Seattle est un 
autre évènement collaboratif qui a exploré le rôle de la 
pêche dans la souveraineté alimentaire. L’objectif princi-
pal du programme était de comprendre la mobilisation de 
communautés de pêche autochtones pour la souveraineté 
alimentaire, et il a été également discuté de la campagne 
contre le saumon génétiquement modifié aux États-Unis.35

En plus des travaux de recherche qui démontrent le rôle 
de la pêche artisanale dans l'agroécologie et la souverai-
neté alimentaire, de nombreuses études relient la pêche 
artisanale à ces concepts. Il s'agit notamment de travaux 
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sur la gestion durable et / ou communautaire des pêches 
; les économies communautaires / alternatives ; une ap-
proche des pêches fondée sur les droits humains ; les 
droits fonciers des communautés de pêche ; les droits 
des pêcheur·se·s artisans ; le droit à l'alimentation ; le droit 
aux communs et à la réappropriation de la mer par les 
citoyen·ne·s ; les aspects sociaux et culturels des commu-
nautés de pêche ; les pêcheries communautaires (CSF) ; la 
cogestion ; la gestion écosystémique. Parmi les travaux de 
recherche académique consacrés aux droits de la pêche 
artisanale, les articles sur la gestion communautaire des 
pêches et les ventes directes de produits de la pêche 
artisanale font particulièrement écho aux expériences 
de l’agroécologie et de la souveraineté alimentaire (par 
exemple Stoll et al., 201536 ; Bolton et al., 201637 ; Brinson 
et al., 201138).

Enfin, il y a eu une prolifération de documents institu-
tionnels (publiés notamment par la FAO) à propos des 
droits de la pêche artisanale ou des droits fonciers, 
comme par exemple « Faire face au défi de l'alimentation 
et de l'agriculture : programme des petits exploitants »39 
; les « Directives volontaires pour une gouvernance res-
ponsable des régimes fonciers applicables aux terres, 
aux pêches et aux forêts dans le contexte de la sécurité 
alimentaire nationale »40 ; ou les « Directives volontaires 
visant à assurer la durabilité de la pêche artisanale dans 
le contexte de la sécurité alimentaire et de l’éradication 
de la pauvreté ».41 

Ces documents établissent des lignes directrices qui 
reconnaissent la valeur des modes de vie et des moyens 
de subsistance des producteur·trice·s alimentaires 
de petite échelle et sont donc fondamentaux pour 
la souveraineté alimentaire. Cet intérêt soudain 
des institutions pour les droits des pêcheur·se·s est 
majoritairement lié à l’organisation croissante des 
mouvements de pêche artisanale aux niveaux mondial 
et régional. Le WFFP, le WFF, et les organisations alliées 
se sont fortement impliquées dans les réflexions et la 
rédaction de ces documents et déclarations, en particulier 
dans le cas des Directives de la pêche artisanale. Après 
l'approbation de ces dernières en 2014, les pêcheur·se·s 
artisans ont exercé une pression supplémentaire pour 
leur mise en œuvre au niveau national. En réponse, le 
Comité des pêches de la FAO (COFI) a publié un document 
complémentaire, le « Cadre stratégique mondial en soutien 
de la mise en œuvre des Directives de la pêche artisanale » 

(SSF-GSF) 42, qui promeut une approche basée sur les 
droits humains, la sensibilisation et le suivi de la mise en 
œuvre des Directives au niveau national, en incluant tous 
les acteur·trice·s de la pêche artisanale dans toutes les 
régions. De plus, l'adoption de la « Déclaration des Nations 
Unies sur les droits des paysans et des autres personnes 
travaillant dans les zones rurales  » (UNDROP) le 17 
décembre 2018,43 qui définit et promeut explicitement les 
droits des communautés de pêche artisanale, reconnues 
comme actrices clés de la souveraineté alimentaire, a été 
obtenue grâce à la collaboration de producteur·trice·s 
d’autres secteurs : paysan·ne·s, éleveur·se·s, forestier·ère·s, 
et apiculteur·trice·s notamment.

Sans représenter un examen exhaustif, ces publications, 
directives et déclarations forment des exemples impor-
tants, en nette augmentation au cours de la dernière 
décennie, dans lesquels le langage de la souveraineté 
alimentaire est utilisé pour désigner des communautés 
de pêche, y compris par les institutions dans lesquelles la 
pêche artisanale a peu d’influence. En parallèle, les mou-
vements de pêche artisanale se sont rapprochés de ceux 
pour la souveraineté alimentaire, et leurs alliances en sont 
sorties renforcées.

Fig. 6 – Vente aux enchères de poissons vivants, Montgat. 
Photo : Z.W. Brent
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3 Etudes de cas : Pratiques et alternatives dans 
différents territoires
Au-delà des questions de terminologie, les principes de 
la souveraineté alimentaire sont mis en pratique de nom-
breuses manières par les communautés de pêche. En re-
liant les expériences des pêcheur·se·s aux débats globaux 
sur la souveraineté alimentaire, nous mettons en évidence 
les points communs entre les producteur·trice·s alimen-
taires de petite échelle, qu’iels travaillent sur terre ou en 
mer / eau douce. Nous prenons appui sur des exemples 
spécifiques montrant comment la pêche artisanale re-
lève les défis de la transformation du système alimentaire. 
Comment construire des économies alimentaires locales 
et durables ? Comment faire en sorte que les écologistes 
et les producteur·rice·s alimentaires aient l’accès et le 
contrôle des ressources naturelles dont iels dépendent 
? Comment faire en sorte que le travail de production 
alimentaire soit valorisé et équitable ? Répondre à ces 

questions signifie nécessairement s'attaquer aux inégalités 
économiques, ainsi qu'aux formes d'oppression sexistes 
et raciales qui entravent les changements du système 
alimentaire, qu’elles soient politiques, économiques, liés 
aux ressources naturelles ou au travail.

Nous étudierons comment la souveraineté alimentaire 
est mise en œuvre à travers diverses expériences territo-
riales : transformation des économies alimentaires et ex-
périences de vente directe par des pêcheries artisanales 
en Turquie ; défense des ressources naturelles, genre 
et territoire en Indonésie ; la question du travail dans le 
système alimentaire et les interactions entre migration et 
pêche en Europe et en Afrique de l'Ouest. Ces études de 
cas viendront nourrir la question de la souveraineté ali-
mentaire au niveau mondial tout en montrant la diversité 
et la spécificité des luttes de la pêche artisanale.

3.1 Transformer et relocaliser les économies alimentaires
Les universitaires et les militant·e·s soulignent depuis 
longtemps les échecs des systèmes alimentaires mon-
dialisés44 : dommages écologiques, aliénation et dégra-
dation des moyens de subsistance des producteur·trice·s 
alimentaires ruraux, transport sur de longues distances, et 
manque de transparence pour les consommateur·trice·s. 
Les produits alimentaires y subissent une mise en mar-
ché soumise à des accords de libre-échange qui encou-
ragent la spécialisation des productions et l'exportation. 
L'approche axée sur le profit, au sein d’un marché dérégu-
lé, a engendré une concentration des pouvoirs. Quelques 
grandes entreprises contrôlent la grande majorité du 
système alimentaire, rendant les plus petites de plus en 
plus vulnérables. De plus, les chaînes d'approvisionne-
ment alimentaire longue-distance sont peu résilientes aux 
perturbations liées aux crises climatiques ou sanitaires, 
qui vont aller en s’aggravant. Ces vulnérabilités des sys-
tèmes alimentaires mondialisés ont été particulièrement 
visibles lors de la pandémie du Covid-19. Étant donné 
que de nombreu·se·s producteur·trice·s dans le monde 
dépendent malgré eux des exportations et des chaînes 
d'approvisionnement longue-distance, il n’est pas évident 
de revenir à des systèmes alimentaires démocratiques, 
durables, justes et locaux. Comme le montre un réseau 
mondial de producteur·trice·s alimentaires et d'allié·e·s, 
le Mécanisme international de la Société Civile (MSC), la 

plupart des producteur·trice·s artisans s'appuient sur ce 
qu'iels définissent comme des « marchés territoriaux »,45 
qui relient populations urbaines et rurales, et sur les 
échanges entre consommateur·trice·s et ceux et celles 
qui les nourrissent sur leur territoire.

Promouvoir de tels marchés peut bénéficier à la 
souveraineté alimentaire, en améliorant les revenus 
des producteur·trice·s alimentaires, en leur permettant 
de reprendre le pouvoir auprès des intermédiaires, et 
en revalorisant leurs modes de vie. Se rapprocher des 
exploitant·e·s peut permettre aux consommateur·trice·s 
d'en savoir plus sur la façon dont les aliments sont 
produits, de comprendre leur propre rôle dans un 
système alimentaire juste et durable, et de choisir leur 
nourriture sur la base de préoccupations écologiques. Les 
militant·e·s de la souveraineté alimentaire ont accordé une 
grande attention aux réseaux agricoles communautaires 
et aux marchés locaux. Les initiatives qui mettent en 
avant la consommation locale de poisson, comme La 
Platjeta à Barceloneta,46 et les marchés locaux, comme la 
subhasta cantada à Montgat, seule vente aux enchères en 
direct qui existe encore en Catalogne, sont des exemples 
contemporains de certaines de ces pratiques dans le 
secteur de la pêche. En général, cependant, la manière 
dont les pêcheur·se·s s'engagent avec les marchés 
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territoriaux et les économies alimentaires locales, ainsi 
que les obstacles auxquels iels sont confronté·e·s, sont 
moins bien comprises. Au cours des dernières décennies, 
créer des marchés alternatifs pour les producteur·trice·s 

artisans est devenu urgent, et les coopératives de pêche 
artisanale dans de nombreuses régions jouent un rôle 
social et politique important en renforçant les systèmes 
alimentaires locaux et la durabilité des stocks de poissons.

Les pêches artisanales en Turquie et l’expérience d’Istanbul Birlik47

La situation des pêcheur·se·s artisans en Turquie est au-
jourd’hui particulièrement critique, et les menaces pèsent 
sur leur survie économique et physique. La surpêche et la 
pêche illégale ont conduit à l'effondrement d'importants 
stocks de poissons. Les fortes pollutions d’origine urbaine 
et industrielle, peu soumises à contrôles, ont contribué 
à la diminution des stocks de poissons et à une perte 
catastrophique de biodiversité, en particulier dans la mer 
de Marmara.48 Le système de commercialisation des pro-
duits de la mer a également pris au piège de nombreuses 
entreprises artisanales et coopératives dans des cycles 
d’endettement croissant. Les marchés de produits de 
la mer reposent en effet sur des intermédiaires et des 
commissaires (et sur la concentration des plus grandes 
entreprises de pêche) qui utilisent leur pouvoir pour faire 
pression sur les pêcheur·se·s artisans. En forçant ces der-
nier·ère·s à accepter des prix inférieurs à ceux du marché, 
les intermédiaires et commissaires les conduisent à s’en-
detter de plus en plus. Les pêcheur·se·s artisans sont en 
conséquence de plus en plus marginalisés. Les jeunes 

générations se sont désintéressées de la pêche, et les 
représentant·e·s de l’État et la société civile ignorent en 
général l’identité et la culture des pêcheur·se·s.

En réponse, des pêcheur·se·s artisans ont engagé une 
réflexion collective sur le rôle de la pêche au sein des 
économies alimentaires locales. L’Association des 
coopératives de pêche d’Istanbul (« Istanbul Birlik »49) a 
été fondée en 1980 et représente 34 coopératives de 
pêche pour environ 2 500 membres, essentiellement des 
pêcheur·se·s artisans autour d’Istanbul. La plupart des 
zones de pêche de ses membres se trouvent le long des 
côtes de la mer de Marmara ou du littoral turc bordant 
la mer Noire.50 Iels participent aux réunions de la FAO 
et du CIP (Comité international de planification pour la 
souveraineté alimentaire, une organisation politique 
de mouvements mondiaux pour faire progresser la 
souveraineté alimentaire au niveau international) avec 
d'autres organisations qui luttent pour la souveraineté 
alimentaire, telles que LVC, et représentent la pêche 
artisanale lors de rendez-vous internationaux.

Fig. 7. - Pêcheurs français. Photo : Thibault Josse.
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Istanbul Birlik est un membre régional actif de SÜR-KOOP, 
qui est l'association nationale des coopératives de pêche 
en Turquie. Fondé en 2004, le SÜR-KOOP comprend 
15 membres régionaux et environ 243 coopératives 
membres, soit environ 19 000 pêcheur·se·s individuels,51 
mais elle inclut également des pêcheur·se·s industriels. Par 
conséquent, les associations régionales sont différentes et 
possèdent leurs propres positions et activités politiques.

Historiquement, les pêcheur·se·s industriel·le·s et les 
coopératives de pêche industrielle turques ont été in-
fluent·e·s, à la fois économiquement et politiquement, et 
actif·ve·s lors des réunions avec les décideurs politiques, 
en particulier avec la Direction Générale des Pêches et de 
l'Aquaculture du Ministère de l'Agriculture et des Forêts. 
Les pêcheur·se·s artisans, auparavant peu représenté·e·s 
dans ces espaces, sont devenu·e·s plus visibles et plus 
fort·e·s depuis leur rassemblement en coopératives dans 

lesquelles iels se sont investi·e·s. 2012 a été une année 
particulièrement marquante, « lorsqu’environ 200 pê-
cheurs d'Istanbul Birlik ont   assisté à la réunion de notifi-
cation des pêcheries à Ankara, à la surprise des pêcheurs 
industriels et des décideurs. […] C’était la première fois 
qu’une organisation de petits pêcheurs assistait à une 
telle réunion ».52 

En Turquie, les navires de pêche artisanale sont géné-
ralement en bois et mesurent entre 5 et 12 mètres de 
long. Les engins de pêche utilisés à bord sont des filets 
maillants et / ou des palangres. Les bateaux de pêche arti-
sanale constituent 90% de la flotte de pêche du pays, mais 
capturent moins de 10% de sa production halieutique.53 
Ils représentent donc un bien moindre impact environne-
mental et une bien plus faible pression sur les stocks de 
poissons que la pêche industrielle.

Le développement politique d'Istanbul Birlik aux niveaux national et international
Istanbul Birlik est particulièrement active depuis 2010. Elle 
travaille à l’autonomisation de ses membres, participe à 
divers groupes sociaux et politiques, se lie avec d'autres 
acteurs sociaux tels que les universités, les organisations 
non gouvernementales (ONG), les municipalités et les jour-
nalistes pour comprendre sa propre position en tant que 
communauté de pêche artisanale. L'élection d'un nouveau 
directeur et d'un nouveau conseil en 2011 a conduit à une 
approche plus active, axée sur le renforcement des com-
munautés, la participation aux espaces de prises de déci-
sions, la définition d’objectifs structurels et politiques et le 
renforcement de la communication avec les pêcheur·se·s 
de différentes coopératives. Ensemble, ils ont également 
créé des liens avec les décideurs politiques à différents 
échelons administratifs, ainsi qu’avec des chercheurs, des 
ONG, des journalistes et des municipalités.

Actuellement, les conflits entre pêcheur·se·s artisans et 
industriels prennent de l’ampleur, notamment au sujet 
de l’accès à la bande côtière. Le 3 novembre 2011, des 
senneurs et des chalutiers ont organisé une manifesta-
tion dans le détroit du Bosphore pour réclamer le droit 
de pêcher plus près du littoral. Les pêcheur·se·s artisans 
et les ONG telles que Greenpeace et Slow Food Istanbul 
(Fikir Sahibi Damaklar) ont dénoncé les chalutiers pêchant 
illégalement dans le Bosphore, ainsi que la vente de juvé-
niles capturés illégalement.54 Les acteur·trice·s de la pêche 
industrielle et d'autres intermédiaires puissants ont orga-
nisé des ripostes très agressives, comme l'ont rapporté les 
journaux locaux ainsi que les pêcheur·se·s lors de forums 

auxquels nous avons assisté pendant notre travail de ter-
rain. L'intimidation et la coercition ont été dirigées spéci-
fiquement contre les défenseur·se·s de l'environnement : 
communautés de pêche artisanale, écologistes, groupes 
de consommateur·trice·s, ONGs, etc. Un directeur de coo-
pérative a même subi une attaque à Istanbul.55 

Dans de telles circonstances, la visibilité et l'influence 
politique d'Istanbul Birlik doivent en partie à la collabora-
tion avec un éventail d'acteur·trice·s de la société civile et 
d'ONG telles que Greenpeace et Slow Food, des groupes 
de consommateur·trice·s, des chef·fe·s de restaurant, des 
journalistes et des universitaires de disciplines variées 
(biologie, économie des pêches, halieutique et sciences 
sociales). Istanbul Birlik a co-organisé des campagnes, dont 
une contre la pêche illégale afin d'empêcher la capture et 
la vente de poissons juvéniles avec le slogan, promu par 
Greenpeace, « Combien de centimètres fait le tien ? »56, 
et une campagne entre 2011 et 201557 pour la protection 
du « lüfer », une espèce de poisson bleu du Bosphore 
d’importance traditionnelle et culturelle, sous la bannière 
« Équipe de protection du Lüfer ».58

Istanbul Birlik mène actuellement des activités de 
développement et de renforcement de compétences avec 
ses membres, y compris par des ateliers réguliers sur la 
gestion des coopératives (principes, structures juridiques, 
responsabilités), la promotion de la pêche durable, les 
améliorations à apporter en termes d'infrastructures et 
d'installations pour les pêcheur·se·s, mais aussi la défense 
de leurs cultures et identités. Ces activités ont obtenu de 
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nombreux résultats : un outil pédagogique « de pêcheur à 
pêcheur » a été créé, la collaboration entre les membres 
d'Istanbul Birlik en est sortie renforcée, les structures 
organisationnelles ont été améliorées, permettant aux 
coopératives et à leurs membres de communiquer et de 
collaborer plus étroitement avec les chercheur·se·s et les 
universitaires. Ces dernier·ère·s ont manifesté leur soutien 
aux pêcheur·se·s et partagé des idées sur des sujets tels 
que les structures juridiques, le coopérativisme, les rela-
tions entre pêche et aquaculture, les plastiques marins et 
la croissance bleue, entre autres.

En dépit de la domination politique et économique de 
la pêche industrielle, Istanbul Birlik a réussi à donner de-
puis 2011 une visibilité croissante à la pêche artisanale. 
Désormais reconnus comme des acteur·trice·s importants 
du secteur, iels ont rejoint progressivement les discus-
sions sur la réforme de la loi nationale sur la pêche, re-
nouvelée tous les quatre ans, dont dernièrement le 31 
août 2020.

Partenariats avec d'autres mouvements de souveraineté alimentaire
En rejoignant des réseaux internationaux, Istanbul Birlik 
a contribué à sensibiliser les mouvements pour la sou-
veraineté alimentaire et l'agroécologie aux problèmes de 
la pêche, à renforcer la voix politique des pêches artisa-
nales, et à esquisser de futures collaborations. Après avoir 
participé au Colloque International sur les Initiatives en 
Agronomie Critique (International Colloquium on Initiatives 
in Critical Agrarian Studies – ICAS) et à l'atelier sur l'acca-
parement des océans qui s'est tenu à Vitoria / Gasteiz 
au Pays basque en avril 2017, Istanbul Birlik a accueilli en 
septembre de la même année un atelier avec les organi-
sations de pêche artisanale d'Europe, dont des membres 
régionaux du WFFP comme APROAMAR (Asociación 
Profesional de Autónomos del Mar, Espagne), la Plateforme 
de la Petite Pêche Artisanale Française, la plateforme 
autochtone russe Aborigen Forum, ou le Conseil Saami 

« Sápmi ». Les échanges ont permis de comprendre plus 
en profondeur les problèmes et les luttes communes aux 
pêcheur·se·s de toute l'Europe et ont suscité des envies 
pour plus de collaborations au niveau international.

Grâce à ce réseau, Istanbul Birlik a assisté à la 7e 
Assemblée générale du WFFP qui s'est tenue à New 
Delhi, à l'occasion du 20e anniversaire du forum. Istanbul 
Birlik est devenu membre du WFFP, rejoignant plus de 50 
représentants d’autres pays. « [C]es alliances transnatio-
nales sont une source d'inspiration pour Istanbul Birlik, 
et lui donnent de nouvelles idées, notamment en ce qui 
concerne la souveraineté alimentaire et l’agroécologie, les 
structures organisationnelles, ou même des méthodes 
d’animation par exemple pour améliorer l’efficacité des 
réunions ou diversifier son public ».59 

Fig. 8 – Un membre de la coopérative Istanbul Birlik. Photo : Z.W. Brent
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Mise en pratique : vente directe et magasins de coopératives
Face à la crise écologique et sociale dans leur région, no-
tamment due à la diminution des stocks de poissons et 
à la montée en flèche de l’endettement des pêcheur·se·s 
envers les intermédiaires, Istanbul Birlik a lancé un projet 
de vente directe. Plutôt que de dépendre d'intermédiaires 
qui achètent le poisson à très bas prix et ajoutent des 
commissions tout au long de la chaîne de valeur jusqu'à 
la personne qui va l’acheter au supermarché, chez son 
poissonnier ou au restaurant, les pêcheur·se·s reprennent 
le contrôle sur la commercialisation des produits de leur 
pêche grâce aux réseaux de vente directe. Ces réseaux 
contribuent à rehausser le prix de vente pour le·la pro-
ducteur·trice tout en abaissant le coût d’achat pour les 
consommateur·trice·s, ce qui rend le poisson plus acces-
sible financièrement. Selon la direction d’Istanbul Birlik, 
le passage à la vente directe devrait contribuer à chan-
ger les mentalités, aujourd’hui souvent dominées par le 
fonctionnement capitaliste du système alimentaire : « Les 
gens vont peu à peu réaliser que le poisson n’est pas une 
marchandise, c’est de la nourriture ».60 

Le système de vente directe prévu comprend l'ouverture 
de magasins coopératifs (voir Fig. 10) dans différents quar-
tiers d'Istanbul. Le poisson capturé par les membres d’Is-
tanbul Birlik sera acheté par les coopératives à un prix 
fixe et équitable. Istanbul Birlik disposera de son propre 

système de transport frigorifique, et le poisson sera en-
suite vendu dans les magasins coopératifs. Cet accès 
direct aux marchés locaux améliorera la situation éco-
nomique des pêcheur·se·s artisans, qui pourront fixer le 
prix de leur poisson, et réduira leur dépendance vis-à-vis 
des intermédiaires.61 Les magasins coopératifs fourniront 
non seulement un marché, mais également un espace 
pour la transformation, la cuisson et la vente de produits 
transformés. Ils emploieront principalement des femmes 
et des jeunes, pour leur donner plus de visibilité et leur 
offrir des emplois liés au secteur de la pêche artisanale.

Une partie de l’espace de la coopérative sera consacrée 
à des événements culturels tels que des festivals de 
pêcheur·se·s, des séminaires, des expositions, des ac-
tivités pour les enfants et des débats. Ces évènements 
permettront de sensibiliser à la pêche artisanale et à ses 
traditions, aux espèces locales, aux caractéristiques spé-
cifiques de ces territoires maritimes (nord de la mer de 
Marmara, Bosphore et sud-ouest de la mer Noire) ainsi 
qu'au concept des pêcheries communautaires (Community 
Supported Fisheries - CSF). La conception et la construc-
tion de ce lieu incluront d’autres groupes, tels que des 
initiatives de consommateur·trice·s agroécologiques, des 
chercheur·se·s, des municipalités de district, et des OSCs.

Fig. 9 – Maquette du projet de magasin de coopérative de 200m2 avec ses espaces dédiés à la vente, à la trans-
formation, à la préparation et à la dégustation de poisson et aux activités culturelles (Source : flyer du « projet 
Connaît ton pêcheur »)
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Le projet vise en premier lieu à améliorer la situation de 
la pêche artisanale, à commencer par celle des membres 
d'Istanbul Birlik, mais souhaite de manière plus générale 
enrichir les connaissances du public sur le milieu marin, 
les modes de pêche traditionnels, les communautés 
de pêche et les dynamiques sociales à l’œuvre dans les 
systèmes alimentaires basés sur la pêche. Ces dernières 
années, des mouvements alimentaires biologiques, 
agroécologiques et / ou locaux florissants ont permis 
aux communautés de découvrir les nombreux bénéfices 
à reconstruire des relations avec les producteur·trice·s 
alimentaires de petite échelle.62 De même, reconnecter les 
communautés aux pêcheur·se·s traditionnel·le·s peut of-
frir de nombreux avantages.63 Le nom du projet - « Projet 
Connais ton pêcheur » - (voir Fig. 9) y fait allusion.

D’après l’expérience des réseaux de pêcheries commu-
nautaires aux États-Unis et les estimations pour le projet 
de vente en magasins coopératifs d’Istanbul Birlik (Fig. 10), 
les revenus de la pêche artisanale pourraient augmenter 
de 30%.64 Si c’est le cas, les pêcheur·se·s pourraient enfin 
sortir de l’endettement et de la marginalisation. Suivant 
cet objectif, Istanbul Birlik a rencontré les municipalités de 
districts en 2019 et 2020 pour trouver un lieu et obtenir 
que celui-ci leur soit financé, pour éviter les baux com-
merciaux inabordables. Malheureusement, la pandémie 
du Covid-19 a bloqué les négociations.

Réseaux de pêcheries communautaires (CSF) : alliances entre pêcheur·se·s, 
groupes de soutien à l’agriculture paysanne et municipalités
Depuis les dernières élections municipales début 2019, 
Istanbul Birlik est en pourparlers avec la Municipalité 
Métropolitaine d'Istanbul (MMI) pour le développement 
de magasins coopératifs dans 10 à 25 districts. Des ré-
unions régulières ont eu lieu tout au long de 2019 et 
début 2020 entre la MMI, les coopératives et initiatives 
d’agriculture paysanne et les coopératives de pêcheur·se·s 
afin de concevoir collectivement de tels marchés de 
producteur·trice·s.

Aujourd'hui, il existe une trentaine de groupes d’agricultu-
re paysanne dans la région d'Istanbul. La première a été 
la BÜKOOP (Coopérative de consommation des membres 
de l'Université de Bogazici) fondée en 2009,65 suivie par 
d'autres qui ont prospéré, surtout depuis 2015. Ils re-
présentent d’importants alliés potentiels pour le « Projet 
Connais ton pêcheur », ainsi les pêcheur·se·s artisans et 
Istanbul Birlik participent aux échanges sur la manière de 

lier ces initiatives pour créer un système d’économie so-
ciale et solidaire et sur le type de structure qui convien-
drait à Istanbul.

De telles initiatives de citoyen·ne·s et de consomma-
teur·trice·s, qui apprennent collectivement et mettent en 
place des réseaux d’agriculture et de pêche communau-
taires, sont essentielles à la transition vers un système 
alimentaire juste et plus durable socialement et écolo-
giquement. Ce projet et d'autres initiatives d'Istanbul 
Birlik démontrent les nombreux parallèles entre les pê-
cheur·se·s de Birlik et l’agriculture paysanne, et viennent 
nourrir les débats autour de la relocalisation des écono-
mies alimentaires. En mer ou sur terre, ces économies 
alimentaires alternatives sont plus démocratiques, éco-
nomiquement viables, écologiquement durables et cultu-
rellement adaptées.

Fig. 10 - Le flyer du « projet Connais ton pêcheur »



La place de la pêche artisanale dans la lutte mondiale pour l’agroécologie et la souveraineté alimentaire  |  1918  |  La place de la pêche artisanale dans la lutte mondiale pour l’agroécologie et la souveraineté alimentaire

3.2 Défense des ressources naturelles : les bases de la 
transformation du système alimentaire
Avec l'avènement du capitalisme, l’accaparement des 
terres agricoles a permis l'industrialisation de l’alimen-
tation et l'affaiblissement des productions artisanales. 
Comme démontré par les travaux de recherche sur le 
sujet, de plus en plus nombreux, ces processus de dépos-
session sont encore à l’œuvre aujourd’hui,66 et peuvent 
être profondément injustes tout en étant conformes au 
droit. Ces accaparements concernent aujourd’hui des ter-
ritoires maritimes, engendrant le déplacement de com-
munautés de pêche, dans ce qui a été décrit comme un « 
accaparement des océans ».67 Les menaces de déplace-
ments auxquelles sont confronté·e·s les producteur·trice·s 
alimentaires de petite échelle sont nombreuses et variées. 
Les luttes mondiales pour la souveraineté alimentaire 
visent principalement à résister et contrer ces accapare-
ments de ressources naturelles par quelques entreprises 
en réaffirmant le droit des peuples à une alimentation 
saine et durable.68 

A l’instar des luttes paysannes contre l'accaparement 
des terres, les pêcheur·se·s ont également fait campagne 
pour défendre leurs territoires. Au Brésil, par exemple, le 
Mouvement des Pêcheur·se·s Artisans (MPP) et le Conseil 
Pastoral des Pêcheur·se·s (CCP) des évêques brésiliens 
réclament depuis 2012 une loi fédérale qui protégerait la 
souveraineté alimentaire et les droits des pêcheur·se·s ar-
tisans sur leur territoire. Grâce à cette campagne, qui avait 
pour slogan « Territoire de pêche : biodiversité, culture, et 
souveraineté alimentaire du peuple brésilien » (Território 
Pesqueiro : Biodiversidade, Cultura e Soberania Alimentar do 
Povo Brasileiro),69 ils ont réuni plus de 250 pêcheur·se·s en 
novembre 2019 à l’occasion du Grito de Pesca. Lors de cet 
évènement environ 200 000 signatures ont été recueillies, 
qui sont actuellement en cours de traitement par le gou-
vernement brésilien. Tout au long de la mobilisation, les 
pêcheur·se·s ont défendu conjointement leurs droits de 
pêche, leurs droits autochtones, leurs droits territoriaux, 
les droits des femmes dans la pêche ainsi que leur souve-
raineté alimentaire.70 Se pencher sur différents cas nous 
permet de comprendre les formes variées que peuvent 
prendre des situations d’accaparement de ressources, et 
comment les populations peuvent y faire face. Ces dépos-
sessions exacerbent les inégalités rurales préexistantes 
créées par des formes croisées d'oppressions sexistes, 
raciales, et ethniques.

Nous nous concentrons ici sur les conséquences de l’ac-
caparement des terres et des océans liées au genre. En 
effet, les mobilisations actuelles de femmes pêcheuses 
laissent à penser que cela est crucial pour soutenir et 
documenter leurs luttes. Le travail des paysannes est 
systématiquement rendu invisible, leur rôle est souvent 
perçu comme étant celui de l’épouse d’un agriculteur, et 
l’accès aux terres et aux prêts bancaires est toujours plus 
difficile pour les femmes que pour les hommes. Les pay-
sannes ont tendance à gérer des exploitations de plus 
petite échelle, moins orientées vers l’exportation, et qui 
sont plus à même d’assurer la sécurité alimentaire de leur 
communauté, et pourtant les femmes subissent de ma-
nière disproportionnée les famines dans les zones rurales.

Les communautés de pêche du monde entier sont sou-
mises à des préjugés similaires. La pêche est dans les es-
prits une activité qui se pratique en mer, essentiellement 
masculine, et le travail à terre est oublié. Mais certaines 
femmes aussi partent en mer, et celles qui travaillent à 
terre assurent des tâches essentielles à l’économie de la 
pêche et aux foyers de pêcheur·se·s. Dans le monde en-
tier, les femmes dans la pêche réparent engins de pêche 
et filets, tiennent les comptes, assurent la formation pro-
fessionnelle par la transmission des connaissances au sein 
de la communauté, transforment et vendent le poisson, 
et prennent en charge le foyer et l’éducation des enfants. 
Elles contribuent ainsi à la bonne marche de l’entreprise 
de pêche et au bien-être de leur entourage, mais aussi à 
des régimes alimentaires sains pour toute une commu-
nauté. La FAO (2015) a estimé que les pêcheur·se·s arti-
sans qui vendent aux marchés locaux fournissent environ 
65% du poisson destiné à la consommation humaine di-
recte.71 De ce point de vue, le travail fourni par les commu-
nautés de pêche favorise des systèmes alimentaires sains 
et des décisions qui sont prises au niveau local. Quels 
poissons peuvent être capturés ? Lesquels doivent rester 
dans l'eau ? Lesquels sécher ? Lesquels manger frais ? 
Quel engin utiliser ? A quel étal du marché se fournir ? 
Comment nettoyer, transformer le poisson ? Comment 
le cuisiner ? Toutes ces questions sont essentielles pour 
la souveraineté alimentaire. Nombre de ces décisions 
sont prises par des femmes, qui s’attèlent ensuite à ces 
activités. Les femmes jouent donc un rôle indispensable 
dans la lutte pour la souveraineté alimentaire au sein des 
communautés de pêche.
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Genre et territoire dans les pêcheries indonésiennes72

En Indonésie, pays formé par un archipel de plus de 17 
000 îles, la pêche est un mode de vie pour plus de 6 mil-
lions de personnes, et environ 85 à 90% des prises totales 
sont issues de la pêche artisanale.73 Cependant, les projets 
d’infrastructure à grande échelle planifiés dans le cadre de 
la Révolution bleue du président Jokowi, qui vise à faire du 
pays l’Axe maritime mondial, exercent des pressions sur 
l’accès des pêcheur·se·s aux ressources marines et sapent 
la souveraineté alimentaire dans ces zones. Dans une ré-
organisation totale et une réallocation des territoires ma-
ritimes, appelée Planification Spatiale Maritime (PSM),74 le 
sable des fonds marins est extrait, expédié et entassé pour 

redessiner une partie du littoral indonésien afin d’accueillir 
de nouveaux ports et centres logistiques, et permettre le 
développement du tourisme et de l’immobilier de luxe. 
Cette transformation d’une étendue d’eau en côte arti-
ficielle s’appelle la poldérisation. Au fur et à mesure des 
remblaiements, les courants océaniques sont perturbés, 
les habitats des poissons détruits, et les communautés 
de pêche elles-mêmes déplacées, laissant la place aux 
infrastructures qui intègreront les régions périphériques 
de l'Indonésie au réseau de transport routier et de com-
merce, avec pour objectif de positionner le pays au sein 
du commerce mondial.

Makassar : la plaque tournante du transport maritime indonésien remplace la 
pêche traditionnelle
Makassar est l'une des principales villes portuaires de 
l'île de Sulawesi, que Jokowi vise à transformer en plaque 
tournante logistique et commerciale. Deux principaux 
projets sont en cours dans cette région : le Nouveau Port 
de Makassar (NPM), un projet stratégique national géré 
par la société publique de gestion portuaire PT Pelindo 
IV, orienté vers le transport maritime et destiné à poldé-
riser 1 428 ha ; et le Point Central d'Indonésie (PCI) des 

promoteurs immobiliers privés PT Yasmin Bumi Asri et 
Ciputra Group, associés à la société néerlandaise de 
construction Boskalis,75 qui projettent de poldériser 156 
ha pour le secteur du tourisme. En anticipation des ma-
nifestations contre le PCI, une grande mosquée a été 
construite sur le site, et effectivement peu de résistance 
a été opposée sur ce lieu. Toutefois, comme nous avons 
pu l’observer sur le terrain, il en a été différemment pour 

Fig. 11 – Femmes préparant le poisson pour le repas, Tarakan, Indonésie. Photo: Z.W Brent
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le NPM, contre lequel les communautés de pêche et leurs 
allié·e·s se sont largement mobilisées.

Le développement du NPM empêche les pêcheur·se·s 
d'accéder aux zones littorales et lieux de pêche habituels, 
notamment autour des villages de Tallo, Sengka, Batu et 
Buloa. Là-bas, comme dans toutes les communautés de 
pêche, les femmes jouent un rôle essentiel pour l'écono-
mie locale. Une activité locale est d’ailleurs essentiellement 
féminine : la pêche à pied de moules, de lingula (coquille 
de lampe) et d'huîtres. Les femmes travaillent égale-
ment tout au long de la chaîne de valeur, de la récolte 
des moules à leur lavage et leur commercialisation. Elles 
sont également impliquées dans les activités post-cap-
ture des pêches en mer, pratiquées principalement par 
des hommes. Les casiers que ces derniers utilisent pour 

attraper des crabes sont généralement lavés et vendus 
par des femmes. Les femmes font également sécher 
le poisson et les crevettes. La construction de projets 
comme PCI et NPM a entravé l’accès des femmes à ces 
ressources, les privant d’une partie importante de leurs 
moyens de subsistance.

La construction du NPM, qui a débuté en 2017, était 
prévue par le texte de la Planification Spatiale Maritime, 
approuvé sans que les communautés de pêche aient vrai-
ment été consultées malgré un processus promis comme 
participatif. Le projet a engendré la pollution du littoral et 
une augmentation de l'érosion côtière et de la turbidité à 
cause de la remise en suspension de grosses particules, 
imposant aux pêcheurs d’aller chercher le poisson plus 
loin du littoral.

Impacts du développement des infrastructures sur les femmes
Alors que les impacts négatifs du projet et le déplace-
ment des zones de pêche affectent à la fois les hommes 
et les femmes, ces dernières souffrent de nombreuses 

conséquences supplémentaires. Nous pouvons en 
prendre la mesure en considérant à la fois les tâches 
productives assumées par les femmes (afin de générer 

Fig. 12 – Village de pêche à l’extérieur de la ville de Makassar. Photo : Thibault Josse
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revenus, travail rémunéré, opportunités d'emplois), et le 
travail reproductif qu’elles fournissent (c'est-à-dire le tra-
vail domestique et de soins non rémunéré, qui assure la 
reproduction du système social dans lequel les membres 
de leur famille vivent et travaillent).

Premièrement, selon les pêcheuses de Tallo, le volume 
de moules qu'elles ramassent est passé de deux sacs 
par jour, rapportant entre 100 000 et 120 000 IDR, à un 
sac par jour d'une valeur de 50 000 IDR. Certaines ont 
carrément abandonné la récolte des moules, ne pouvant 
pas accéder à leurs lieux de pêche. Les pêcheuses se re-
trouvent à chercher du travail dans des entrepôts clandes-
tins dans lesquelles elles sont payées 80 000 IDR par jour. 
Des situations similaires sont vécues à Jakarta et Surabaya, 
où les grands projets d’infrastructures touchent aussi par-
ticulièrement les femmes. Fadhilah Trya Wulandari a inter-
viewé des ramasseuses de moules des communautés de 
Muara Baru et Kali Baru, sur le projet de poldérisation de la 
baie de Jakarta (qui comprend une digue, censée éviter les 
inondations). D’après ses recherches, les femmes ont vu 
leurs coûts de production augmenter depuis la poldérisa-
tion, en particulier du fait de l’accroissement de la distance 
entre le lieu de transformation des moules et celui de leur 
vente.76 Les femmes ont également observé une baisse 
de leurs revenus, car la pollution de l'eau réduit le taux 
de croissance des moules. Comme elles sont payées au 
kilo, elles passent désormais plus de temps pour gagner 
le même salaire.

Par ailleurs, les pêcheuses interrogées ont pour la plu-
part déclaré supporter les coûts pour le ménage, étant 
traditionnellement considérées comme gestionnaires des 
finances du foyer. La baisse des revenus des familles de 

pêcheur·se·s a également entraîné une augmentation des 
dettes. Certains enfants abandonnent l'école parce que 
leurs parents ne peuvent plus payer les frais de scolarité. 
Pire encore, le désespoir économique conduit à une aug-
mentation du mariage des petites filles, comme moyen 
de gagner une dot et de soulager la pression financière 
du foyer.

Le manque d’accès aux zones de pêche détruit les modes 
de vies des pêcheur·se·s. Cela risque d’alimenter ce qui 
peut être considéré comme une crise de la masculinité, 
la répartition des rôles dans le patriarcat traditionnel défi-
nissant les hommes comme principaux pourvoyeurs de la 
famille. Des entretiens avec des organisateur·trice·s com-
munautaires locaux suggèrent que la frustration et la pres-
sion augmentent, tout comme les violences domestiques.

Enfin, le travail émotionnel invisible de cohésion de groupe, 
de maintien des relations sociales, des structures et des 
normes communautaires, généralement entrepris par 
les femmes, est également affecté. Selon les pêcheuses, 
plusieurs ONG locales dans et autour de Makassar en-
couragent les pêcheurs à accepter une compensation 
gouvernementale pour contrebalancer les impacts néga-
tifs du MNP. Malheureusement, l'indemnisation n'est que 
d'environ 1 million IDR et les femmes ne sont souvent pas 
consultées. Certains pêcheurs rejettent catégoriquement 
l'indemnisation. Cela provoque de nouvelles tensions com-
munautaires, que les femmes disent devoir gérer. Des si-
tuations similaires se produisent dans le secteur agricole, 
où la sécurité alimentaire des ménages et le travail de 
reproduction sociale pèsent peu par rapport aux décisions 
des propriétaires fonciers concernant les rendements et 
pratiques agricoles.

Patriarcat institutionnalisé
Madame Aria Kurniawaty, de l’association de solidarité 
entre femmes Solidaritas Perempuan, déclare : « RZWP3K 
[nom de la planification spatiale] alloue des territoires à 
différents secteurs. Qui pèse le plus dans ce partage ? 
Il y aura des perdants. En Indonésie, il y a des priorités 
patriarcales - de grands projets. Pour nous, créer  
des emplois pour les femmes dans les communautés de 
pêche devrait être une priorité, mais personne ne fait 
attention à elles. Les femmes sont invisibilisées, et donc 
elles vont perdre. »77 

En effet, le manque de reconnaissance pour la contribution 
des femmes est présent au sein de leurs propres commu-
nautés et institutionnalisé par l'État. Sur leur propre carte 
de pêche, les femmes sont toujours déclarées comme 

étant épouse de pêcheur, et cela pour celles qui vont en 
mer comme pour celles qui travaillent dans la chaîne de 
valeur à terre. Les assurances et les finances publiques 
ne reconnaissant pas non plus de statut propre aux pê-
cheuses, celles-ci ne peuvent donc pas en bénéficier. Les 
femmes ont besoin d'un certificat de mariage pour hériter 
de biens, mais seulement après le décès de leur conjoint, 
et elles ne peuvent pas posséder de biens en dehors du 
mariage. Lors de la phase de consultation - assez limi-
tée - sur la planification spatiale maritime de Makassar, 
les femmes n'ont pas été invitées à s’exprimer car elles 
n'étaient pas considérées comme parties prenantes. Dans 
la loi, l'homme est le chef de famille. Ainsi, selon les termes 
de Madame Kurniawaty, « la loi elle-même et les politiques 
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spécifiques à la pêche sont patriarcales ».78 En même 
temps, leurs propres maris et d’autres hommes de la 
communauté affirment souvent que les femmes sont su-
perflues dans le processus. Comme de nombreuses pay-
sannes, les points de vue des pêcheuses traditionnelles 
ne sont pas pris en considération, et leurs contributions 
sont ignorées. Bien sûr, leur travail assure la subsistance 
de leurs communautés, mais « le nouveau port n’est pas 
une question de subsistance, il s’agit de gros business ».79 

Cette logique capitaliste de développement d’énormes in-
frastructures côtières a également de graves implications 

écologiques. Selon Buckingham-Hatfield (2000), « les 
femmes sont affectées de manière disproportionnée par 
les impacts environnementaux négatifs en raison de leurs 
rôles sociaux et domestiques et d’une plus grande pro-
babilité de pauvreté ».80 Comme en témoignent Madame 
Kurniawaty du Solidaritas Perempuan et le travail de 
Madame Wulandari, la dégradation de l’environnement 
est une forme de discrimination qui fait partie d’un sys-
tème oppressif, institutionnalisé par des politiques qui 
favorisent le développement d’infrastructures à grande 
échelle tout en rendant invisibles les droits et les besoins 
des femmes.

Mobilisation et options futures
Ces projets ont des conséquences genrées, mais les ré-
actions et les mobilisations qu’ils suscitent le sont éga-
lement, comme en témoigne le développement de la 
participation et du leadership des femmes au sein des 
organisations de pêcheur·se·s.81 Créé en 1992, Solidaritas 
Perempuan soutient la mobilisation des femmes et offre 
une formation au leadership féministe à partir de ses 
11 bureaux en Indonésie. SP aspire à créer un ordre 

social démocratique, basé sur les principes de justice, de 
conscience écologique et de respect du pluralisme, avec 
l'égalité dans les relations entre les sexes, dans lequel les 
femmes et les hommes partagent équitablement l'accès et 
le contrôle des ressources naturelles, sociales, culturelles, 
économiques et politiques.

Il y a 76 membres individuels à Makassar, et Solidaritas 
Perempuan travaille en particulier dans les communautés 

Fig. 13 – Femmes pêcheuses discutant de stratégies d’organisation. Photo : Z.W. Brent
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de pêche comme Tallo, confrontées aux impacts du déve-
loppement du NPM. Iels utilisent l'éducation populaire et 
la recherche-action pour analyser les discriminations liées 
au genre dans les communautés indonésiennes et don-
ner aux femmes les moyens de contrer ces problèmes. 
Les méthodologies de recherche privilégient des espaces 
non-mixtes pour sensibiliser à ce qui se passe dans les 
communautés et plus particulièrement à comprendre les 
perspectives des femmes sans que les hommes empiètent 
sur leur espace. « Si nous voulons créer des groupes de 
travail, ce qui est important pour travailler plus facilement, 
si les femmes sont en groupe avec des hommes, alors 
nous ne serons pas entendues. Nous avons besoin de nos 
propres groupes. » 82 Ces groupes collectent soigneuse-
ment des données et des informations sur les processus 
de construction du NPM et leurs impacts afin de renforcer 
le travail de plaidoyer. Les réunions communautaires or-
ganisées de cette manière aident à recueillir des données 
sur les impacts genrés du développement des grandes in-
frastructures tout en aidant les femmes à s'organiser et à 
élaborer des stratégies pour résister à de telles politiques, 
qui sont profondément enracinées dans un système ca-
pitaliste et patriarcal.

En particulier, les membres du Solidaritas Perempuan ont 
analysé la manière dont les outils politiques comme la 
Planification Spatiale Maritime sont utilisés par les gou-
vernements national et provincial pour justifier et mettre 
en œuvre de grands projets d'infrastructure. La PSM est 
décrite comme un outil neutre pour résoudre les conflits 
sur l'espace océanique, mais un rapport récent sur le sujet 

montre qu'un préjugé de genre est clairement évident 
dans la façon dont la PSM est mis en œuvre, tirant parti 
des dynamiques culturelles et institutionnelles patriar-
cales pour exclure les femmes de processus décision-
nels qui les affecteront probablement fortement.83 La 
recherche-action participative a initié la mobilisation des 
femmes de la pêche. Elles ont exercé des pressions sur le 
gouvernement en dehors des institutions, organisant de 
nombreuses manifestations auxquelles ont participé des 
centaines de femmes en dehors du gouvernement local. 
Les dirigeant·e·s du Solidaritas Perempuan ont été invité·e·s 
à faire des présentations publiques devant le gouverne-
ment local sur les impacts du NPM sur les femmes.

En 2015, « Aliansi Selamatkan Pesisir » (l’Alliance pour la 
Sauvegarde de la Côte) a été créée pour faire pression 
contre le développement du PCI sur la côte. Ce travail a 
été mené par Walhi Sulsel (Amis de la Terre Sud Sulawesi), 
et le bureau du Solidaritas Perempuan à Makassar (SP 
Anging Mammiri) s'est joint au mouvement pour renfor-
cer le rôle des femmes des milieux populaires dans l'Al-
liance. La forte présence de Solidaritas Perempuan sur le 
terrain permet également à ses membres de faire des 
préoccupations de genre une question centrale dans la 
coalition, en sensibilisant d'autres ONG qui peuvent être 
moins conscientes de la dynamique de genre au niveau 
communautaire. Cela place le genre au centre de l'orga-
nisation de la société civile, aide progressivement à abor-
der le patriarcat au sein des ONG et apporte une analyse 
féministe au travail de plaidoyer.

Implications pour les questions de genre et la souveraineté alimentaire
Le concept de souveraineté alimentaire met en évidence 
la manière dont les producteur·trice·s qui font vivre les 
économies alimentaires locales et nourrissent les com-
munautés marginalisées sont déplacés de leurs terres et 
territoires pour faire place au commerce et investisse-
ments mondialisés. Les perspectives féministes articulées 
par Solidaritas Perempuan s’accordent avec cette vision de 
la souveraineté alimentaire, soulignant l'importance des 
systèmes qui garantissent la vie et la dignité. La mise en 
évidence de la dimension féministe de la souveraineté 
alimentaire place la vie et les activités vitales comme la 
production alimentaire au centre de la prise de décision. 
Une analyse genrée de la souveraineté alimentaire permet 
de se concentrer spécifiquement sur les modes de vie et 

les besoins des femmes ainsi que leurs divers rôles dans 
le système alimentaire, de la production à l’approvisionne-
ment, entre autres. Cela montre clairement la nécessité de 
défier le patriarcat institutionnalisé, qui ne reconnaît pas 
ces contributions cruciales, ainsi que le patriarcat au sein 
des communautés et des OSC. Bien qu'il y ait beaucoup 
à faire, les perspectives féministes sont de plus en plus 
évidentes dans les mouvements d'agroécologie et de sou-
veraineté alimentaire, ainsi que le montrent des slogans 
comme « Sans féminisme, il n'y a pas d'agroécologie »84 
et la règle de la parité pour tous les postes de direction 
au sein des mouvements mondiaux comme le WFFP et 
le LVC, ou leur campagne contre les violences faites aux 
femmes dans les zones rurales.85
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3.3 Le travail dans le système alimentaire
Le pourcentage de travailleur·se·s migrant·e·s (et en par-
ticulier) dans les secteurs primaires industrialisés tels que 
la pêche et l'agriculture industrielle a considérablement 
augmenté au cours des dernières décennies. De nom-
breu·se·s migrant·e·s employés dans l'agriculture – léga-
lement, sous contrat abusif, ou sans contrat - subissent 
des conditions de travail et de vie difficiles et injustes. 
86 En Espagne, par exemple, l’ancien Rapporteur spécial 
des Nations Unies sur le droit à l’alimentation a appelé 
les autorités à « améliorer immédiatement les conditions 
déplorables » des travailleur·se·s migrant·e·s,87 en réponse 
à quoi les propriétaires d’agro-entreprises ont seulement 
nié toute « irrégularité » dans leurs pratiques d’emploi.88 
Au milieu de ces débats, de graves tragédies continuent 
de se produire, comme la mort d'Eleazar Blandón, un 
ouvrier agricole intérimaire nicaraguayen qui a souffert 
d'un coup de chaleur lors de la récolte de pastèques en 
Espagne. Au lieu de lui porter assistance, le responsable 
sur le terrain l'a d’abord ignoré avant de finalement le 
laisser à la porte du dispensaire le plus proche.89 Ces injus-
tices se sont aggravées pendant la pandémie du Covid-19 
en raison de la dépendance des systèmes alimentaires 
européens à l'égard de la main-d'œuvre migrante. Les 
migrant·e·s ont été confronté·e·s à une politique fron-
talière de plus en plus draconienne, des déplacements 
interrompus par les restrictions dues à la pandémie ou, 
dans certains cas, autorisés malgré le risque sanitaire en-
couru.90 Dans la pêche industrielle, le cas du travail forcé 
et du travail des enfants - la plupart des victimes sont des 

travailleur·se·s migrant·e·s - est en outre presque entiè-
rement négligé par les responsables d’entreprises et les 
décideurs politiques.91 

Des cas comme ceux-ci ont renforcé l'importance de 
mettre la question de conditions de travail au cœur des 
efforts de construction de la souveraineté alimentaire 
et de l'agroécologie. Le mouvement pour la justice et la 
souveraineté alimentaire « ne peut pas prospérer dans 
un système où les travailleur·se·s du secteur alimentaire 
sont criminalisés, exploités et affamés »,92 et doit donc 
s'attaquer à la lutte pour les droits des travailleur·se·s et 
les droits des immigrant·e·s. Dans le même temps, alors 
que de nombreux·ses militant·e·s pour la souveraineté 
alimentaire, paysan·ne·s et  pêcheur·se·s artisans luttent 
contre les violations des droits du travail et les injustices, 
garantir des emplois à tou·te·s ces travailleur·se·s dans 
un système alimentaire alternatif, et établir les alliances 
nécessaires à une politique de convergence plutôt que 
de confrontation entre paysans et ouvriers agricoles, par 
exemple, est beaucoup plus difficile.

Bien que nous ne prétendions pas avoir de réponses 
toutes faites, les questions qui se posent à l'intersection 
de la migration et de la pêche en Europe et en Afrique de 
l'Ouest mettent en lumière certains des défis, des dyna-
miques et des opportunités politiques pour transformer 
les relations de travail dans la construction de la souve-
raineté alimentaire.93

Fig. 14 - Etal de poissonnerie artisanale. Photo : Thibault Josse
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Routes migratoires et exploitation dans le secteur de la pêche
Il semblerait que l’immigration illégale de l’Afrique vers 
l’Europe dans les années 1970 ait eu lieu sur de grands 
chalutiers. Ceux qui pouvaient payer l'équivalent de 2 
500 à 3 000 € négociaient avec l’armateur du chalutier, 
afin d’être débarqués en Espagne à la fin de la saison 
de pêche, les autres voyageaient comme passagers clan-
destins, couverts par les marins de ces navires pour un 
montant allant de 500 à 1 000 €.94 D'autres encore em-
pruntaient les routes terrestres pour traverser le désert 
jusqu'aux enclaves espagnoles de Ceuta et Melilla. Les 
flux migratoires ont évolué au fil des ans, en réponse à 
l'augmentation des contrôles due à l'externalisation et à 
la militarisation des frontières européennes par Frontex, 
l'Agence européenne de garde-frontières et de garde-
côtes créée en 2004. De plus, les arrivées en Europe via 
Ceuta ou Melilla ont diminué après 2005 suite à la forte 
médiatisation des brutalités exercées à l’encontre des 
personnes exilées qui tentaient de traverser la frontière, 
mais également du fait que la clôture frontalière soit pas-
sée de trois à six mètres de hauteur. Cela a conduit à 
l’ouverture de nouveaux passages plus au sud le long de 
la côte ouest-africaine, d'où les migrant·e·s traversent l'at-
lantique en bateau en direction des îles Canaries. La ville 
mauritanienne de Nouadhibou a constitué pendant un 
temps une plaque tournante du transit, jusqu'à ce que le 
renforcement des contrôles aux frontières repousse les 
points de départ toujours plus au sud, à Saint-Louis du 

Sénégal, puis Mbour, Joal, en Casamance, et finalement 
en Guinée-Bissau.95 

À partir de 2006, sous la coordination de Frontex, l'UE a 
commencé à sous-traiter la gestion de la sécurité de ses 
frontières à des pays de l'Afrique de l'Ouest, via des opé-
rations telles que Hera I, II et III, ayant pour objectif d'ar-
rêter les migrant·e·s dès le début de leur périple. « Avec 
ce partenariat, des États européens tels que le Portugal, 
l'Italie et l'Espagne ont fourni 2 hélicoptères, 2 navires, 
et environ 10 patrouilleurs à la Mauritanie, au Sénégal, 
à la Gambie, et au Cap-Vert. »96 Avec l’intensification des 
contrôles, la route maritime atlantique vers l'Espagne a 
diminué en fréquentation, et seuls 173 exilé·e·s ont été ar-
rêté·e·s en 2012, bien que ce chiffre exclue tou·te·s celles 
et ceux n’ayant pas survécu au voyage.97 Par la suite, les 
routes méditerranéennes ont regagné en importance, se 
sont à nouveau diversifiées et rapidement développées.98 
Beaucoup de celle·ux qui se lancent dans des voyages 
périlleux à travers l'Atlantique ou la Méditerranée à la re-
cherche d'un travail et d'opportunités pour subvenir aux 
besoins de leur famille n'y parviennent pas (quelque 28 
000 décès ont été enregistrés dans la base de données 
des dossiers de migrant·e·s depuis 2000, et beaucoup 
d'autres ne seront probablement jamais comptés).99 Pour 
celle·ux qui arrivent au terme du voyage, le racisme insti-
tutionnel, la xénophobie et les menaces d'expulsion vien-
dront souvent les empêcher de mener une vie décente.

Fig. 15 - Pêcheur français. Photo : Thibault Josse
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Causes de l’émigration sénégalaise
Dans un contexte d'inégalités, de guerres et de conflits, de 
violations des droits de l'homme et de multiples menaces 
à la survie humaine, la migration vers l'Europe est consi-
dérée par des milliers de personnes comme la meilleure, 
sinon la seule, option. La Politique Commune des Pêches 
(PCP) de l’UE figure parmi les facteurs qui initient ces flux 
migratoires. Les accords de pêche bilatéraux inclus dans 
la PCP permettent essentiellement à l'UE de verser des 
sommes importantes aux pays étrangers en échange de 
l’accès à leurs eaux territoriales pour les flottes de pêche 
européennes, dont la capacité de pêche est trop élevée 
pour exploiter durablement les stocks européens.100

Au Sénégal, par exemple, près de 20% de la main-d'œuvre 
nationale est employée dans le secteur de la pêche, mais 
les stocks de poissons et les revenus de ce secteur ont 
souffert de la pêche industrielle, et notamment du fait 
des accords avec des flottes de pêche étrangères dont 
celles de l'UE.101  Les accords bilatéraux officiels entre 
l'UE et le Sénégal n'ont pas été renouvelés après 2006 
en raison de l’état déplorable des ressources marines. « 
Cependant, depuis lors, un grand nombre de compagnies 
européennes se sont installées au Sénégal comme en-
treprises mixtes (joint ventures). Elles sont officiellement 
sénégalaises, sont considérées comme des entreprises 
de pêche sénégalaises, mais en réalité permettent offi-
cieusement aux flottes européennes de pêcher dans les 

eaux sénégalaises et d’exporter ensuite ces captures vers 
le marché européen. »102 Le nombre de petites entreprises 
de pêche locales a diminué de 48% entre 1998 et 2008 
du fait de la surexploitation par les flottes de pêche inter-
nationales, poussant les pêcheurs artisans à la faillite.103 

En Europe, la pêche industrielle est un secteur qui em-
ploie de plus en plus de travailleur·se·s migrant·e·s. Ainsi, 
les industriels européens qui possèdent ces chalutiers 
travaillant au large de l’Afrique génèrent les conditions qui 
forcent les personnes à migrer et tirent avantage de leurs 
conditions précaires en les exploitant sur leurs navires 
lors de leur arrivée en Europe. Ce circuit tragique est l’un 
des processus centraux qui structurent les intersections 
entre pêche et migration en Europe aujourd’hui. Un pê-
cheur sénégalais décrit ainsi comment il a fondu en larmes 
lorsqu’il a dû retourner dans les eaux sénégalaises sur 
un bateau de pêche industriel, sans possibilité d’accoster 
pour rendre visite à sa famille, mais pour continuer le 
pillage qui avait causé son départ vers l’Europe.104 

Bien sûr, tous les pêcheurs d’Afrique de l’Ouest ne migrent 
pas, les personnes qui migrent vers l’Europe le font pour 
des raisons très variées, et tous les travailleur·se·s mi-
grant·e·s qui travaillent dans le secteur de la pêche ne 
sont pas d’anciens pêcheurs. « La migration est une ac-
tion collective »105 qui fait partie des interactions humaines 

Fig. 16 – Photo : Thibault Josse
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depuis des millénaires. « Elle découle de changements 
sociaux et affecte l’ensemble de la société. La migration 
par la mer fonctionne grâce à des réseaux : ceux des mi-
grant·e·s en partance, de leurs familles et des organisa-
teurs, ainsi que ceux des migrant·e·s déjà installés dans 
le pays de destination. »106 En effet, « ce sont souvent les 
femmes et leurs familles qui rendent possibles les voyages 
des hommes en finançant leurs voyages, en les aidant à 
trouver un emploi et un logement à leur arrivée, et en 
assumant les charges supplémentaires que les hommes 
laissent derrière eux ».107 L'affaiblissement des moyens 

de subsistance des communautés de pêche artisanale et 
l’évolution constante des schémas de migration affectent 
non seulement les hommes exilés, mais des familles en-
tières. Par exemple, après que le pêcheur sénégalais Omar 
se fut installé en Europe, sa famille et celle de sa partenaire 
Aida ont planifié leur cérémonie de mariage. A la date de 
celle-ci, il n'avait toujours pas obtenu le statut légal lui per-
mettant de voyager, et n’a donc pas pu être présent à son 
propre mariage - chose de plus en plus courante dans les 
familles sénégalaises.108

Précarité dans la pêche européenne
Pour de nombreux·se·s ressortissant·e·s européens, la 
protection offerte contre les risques et la précarité du sec-
teur de la pêche est insuffisante. La hausse des pressions 
et des incertitudes chez les pêcheurs, aggravée par les 
risques encourus en mer, pousse de jeunes Européen·ne·s 
à ne pas continuer la pêche et à rompre avec les traditions 
familiales. Les obstacles réglementaires et financiers ac-
crus pour obtenir les certificats de formation nécessaires 
et l’accès aux bateaux rendent l'installation à la pêche dif-
ficile. Des périodes de pêche strictement réglementées 
ou limitées poussent les pêcheurs à rester en mer de 

plus longues heures ou par mauvais temps afin de pê-
cher suffisamment pour gagner leur vie.109 Cependant, les 
ressortissant·e·s européenn·e·s ont généralement plus 
d’opportunités éducatives et professionnelles que leurs 
parents, ainsi le « recrutement de père en fils » est moins 
courant qu’auparavant.110 La détérioration de l’image du 
secteur de la pêche, considéré comme dangereux et 
confronté à la diminution des stocks de poissons,111 a 
pu également jouer un rôle dans cette désaffection des 
jeunes pour la pêche. 

Fig. 17 -  Ancien bateau de pêche français. Photo : Thibault Josse
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En France, le recrutement est particulièrement difficile sur 
les navires de grande taille et de taille intermédiaire.112 
En effet, le déclin des stocks de poissons, combiné à 
l’augmentation de la demande en produits de la mer, incite 
les entreprises de pêche industrielle à réduire les salaires 
pour compenser la baisse des captures et maximiser 
leurs profits. Selon Seafarers’ Rights International, c’est ce 
segment de l’industrie qui se tourne principalement vers 
la main-d’œuvre migrante.113 « Les migrant·e·s - y compris 
ceux en provenance de pays non membres de l’UE - sont 
souvent considérés comme la solution aux difficultés 
de recrutement auprès de la population locale, qui 
considère parfois la pêche ou la transformation du poisson 
comme un travail peu rémunérateur dont les conditions  
sont déplaisantes. »114

La pêche a toujours été un métier dangereux.

Les pêcheurs sont plus susceptibles de perdre la vie 
au travail que ceux qui exercent d'autres professions, 
y compris des métiers dangereux comme le bâtiment 
et ou le travail dans les mines. Les informations four-
nies par les administrations des pêches et les or-
ganisations de pêcheurs indiquent que les taux de 
mortalité sont en augmentation. Au Royaume-Uni, où 
les règles de sécurité sont très strictes, les accidents 
mortels parmi les pêcheurs ont été 115 fois plus im-
portants que pour l'ensemble de la main-d'œuvre sur 
la période 1996-2005.115 

Les pêcheurs migrants font quant à eux face à des ni-
veaux de risques et de blessures encore plus élevées. « 

Fig. 18 - Pêcheurs français. Photo : Thibault Josse
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Par exemple, 75% des décès sur les navires de pêche bri-
tanniques en 2008 étaient des pêcheurs migrants d'Eu-
rope de l'Est ou des Philippines. Le taux de mortalité des 
personnes exilées originaires des Philippines est de 350 
pour 100 000, soit un taux plus de trois fois supérieur au 
taux de 102 pour 100 000 de la population non migrante 
au Royaume-Uni. »116

Bien sûr, pour celle·ux qui finissent par travailler dans le 
secteur de la pêche en Europe de l’Ouest, les problèmes 
auxquels ils·elles font face sont plutôt hétérogènes. Les 
pêcheurs non-locaux sont parfois très recherchés pour 
leurs excellentes qualités de marin. Certains réfugiés, qui 
travaillent dans des entreprises sensibles au problème 
des migrations, peuvent obtenir des conditions de vie et 
de travail confortables, même si la pêche reste un métier 
difficile et dangereux. Mais malheureusement, nombreux 
sont ceux qui finissent dans des entreprises de pêche 
qui profitent de leur condition de migrants, en particulier 
quand ils sont dans des situations administratives irrégu-
lières. Une variété de contrats et de mécanismes de travail 
abusifs permet aux armateurs de répercuter les pertes de 
l’entreprise sur les travailleur·se·s.

Le trafic d’êtres humains et des conditions de travail 
proches de l’esclavage sont aujourd’hui une réalité dans 
les pêcheries d’Europe de l’Ouest. Selon une enquête du 
Guardian, « certains armateurs et agences de recrutement 
font entrer clandestinement des travailleur·se·s africain·e·s 
et philippin·e·s en Irlande via les points d’entrée des aéro-
ports de London Heathrow et de Belfast, puis organisent 
leur traversée par la route, en contournant les contrôles 
des douanes irlandaises ».117 Des pêcheurs interrogés par 
le Guardian indiquent que les agents de recrutement éta-
blissent des marchés à l’avance dans le pays d’origine du 
pêcheur, en leur prêtant de l’argent pour le passage et 
en leur facturant un visa, qui en fin de compte n’existe 
pas. Bien qu’on ne leur dise pas explicitement qu’ils·elles 
finiront par travailler sans papiers alors que les recruteurs 
leur promettaient un travail en Europe, à leur arrivée les 
pêcheur·se·s doivent endosser le fardeau des dettes en-
vers les agents et « de nombreux travailleurs expliquent 
vivre dans la peur d’être expulsés, on leur demande de ne 
pas débarquer dans les ports car s’ils étaient repérés et ar-
rêtés par la police, les armateurs auraient une amende. »118 

La Fédération Internationale des Travailleurs du Transport 
(ITF), qui a mené campagne pour un changement régle-
mentaire en Irlande,119 a également dénoncé des pratiques 
similaires en Galice, en Espagne.120 Notre travail sur le ter-
rain a révélé qu'en Bretagne, un propriétaire de bateau est 

bien connu pour confisquer les papiers des travailleur·se·s 
migrant·e·s, afin de faire pression sur eux pour qu'ils·elles 
acceptent des bas salaires. Ces situations piègent les pê-
cheur·se·s migrant·e·s dans des conditions de travail abu-
sives, et ils souffrent de la pression psychologique exercée 
par leur employeur, du manque de sommeil, de conditions 
de travail dangereuses et du temps limité à terre, ce qui 
limite leurs possibilités de s'organiser ou même d’établir 
des contacts qui pourraient les aider à s'enfuir ou à de-
mander de meilleures conditions de travail.

Les personnes qui migrent à l’intérieur de l'UE peuvent 
également être confrontées à des conditions d'emploi 
injustes et illégales. Le système des travailleur·se·s 
détaché·e·s permet aux entreprises européennes 
d’embaucher des travailleur·se·s sans respecter la 
règlementation du pays dans lequel iels travaillent. 
Au lieu de cela, le·la travailleur·se est soumis aux 
conditions d’emploi de son pays « d’origine », où il reste 
officiellement employé. En 2017, 2,8 millions d'accords de 
travailleur·se·s détaché·e·s au total ont été signés dans 
l'UE. Les travailleur·se·s de l'agriculture, de la chasse, et 
de la pêche ne représentent qu'environ 0,8% du total 
des travailleur·se·s détaché·e·s, mais cela représente 
néanmoins environ 10 972 travailleur·se·s pour cette seule 
année. En particulier, 6 911 étaient originaires de Pologne 
(63% des travailleur·se·s détaché·e·s dans l'agriculture, la 
chasse, et la pêche).121 Et dans le cas de la pêche française, 
notre travail de terrain indique que ces travailleur·se·s 
sont embauché·e·s par certaines entreprises de pêche 
industrielle afin de réduire les coûts et de payer des 
salaires inférieurs à ceux que des pêcheur·se·s français·es 
seraient en droit d’exiger. Nous avons également constaté 
que certains armateurs espagnols avaient acheté de vieux 
chalutiers français pour accéder aux quotas de pêche 
français, tout en employant des travailleur·se·s détaché·e·s 
pour des faibles salaires, afin de maximiser leur retour sur 
investissement. Mises bout à bout, ces pratiques révèlent 
la façon dont certains propriétaires de bateaux tirent parti 
de la mobilité du capital et de la main-d'œuvre au sein 
de l'UE pour augmenter leurs bénéfices. La Commission 
européenne a décrit ce phénomène comme du « dumping 
social », une situation dans laquelle « les prestataires de 
services étrangers peuvent saper les prestataires de 
services locaux parce que leurs normes de travail sont 
moins exigeantes. »122

Enfin, bien qu'il n'existe pas de données fiables sur la main-
d'œuvre migrante légalement employée dans le secteur 
de la pêche dans les États membres de l'UE, une étude 
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de la Commission européenne de 2016 tente de compiler 
les sources de données existantes. Les auteurs affirment 
que dans les pêcheries européennes, 5,6% des emplois 
déclarés du secteur de la pêche sont occupés par des 
travailleur·se·s non-locaux·les, soit 19 000 travailleur·se·s, 
principalement basés au Royaume-Uni, en France, et en 
Espagne.123 Une grande partie de cette main-d'œuvre est 
constituée de travailleur·se·s se déplaçant entre les pays 
de l'UE, comme c'est le cas pour 86,1% des travailleur·se·s 
non-locaux en France par exemple. Cependant, des pays 
comme l'Espagne et le Portugal comptent beaucoup plus 
sur les travailleur·se·s non-locaux venant de l'extérieur de 
l'UE, comme le montre le tableau ci-dessous.

Dans de nombreux cas, la diversité ethnique au sein 
des flottes de pêche européennes est une opportunité 

d'échange culturel à bord et de renouvellement généra-
tionnel dans un secteur délaissé par de nombreux jeunes 
locaux. Notre travail de terrain suggère néanmoins que 
sur certains bateaux, les travailleur·se·s racisé·e·s, malgré 
leurs permis de travail, sont confronté·e·s au racisme et 
à la discrimination en mer, ce qui peut rendre insuppor-
tables des conditions de travail déjà difficiles. Comme l'ex-
pliquent certains pêcheurs sénégalais travaillant sur de 
gros chalutiers en Bretagne, ils sont victimes d'intimidation 
en mer, en raison du racisme de certains membres d'équi-
page blancs. Cela peut les mener à la dépression et créer 
des tensions au sein de l'équipage. Certains pêcheurs 
migrants expliquent que c'est la raison pour laquelle ils 
quittent un bateau ou une entreprise, dans l’espoir de 
trouver un endroit où ils se sentiront plus acceptés, même 
si trouver un autre emploi est assez difficile pour eux.

Survivre en Europe
Pour de nombreu·se·s migrant·e·s qui arrivent à rejoindre 
l’Europe, continuer la pêche n’est pas toujours possible. 
L’histoire des vendeurs à la sauvette de Barcelone, connus 
sous le nom de « Manteros », est un exemple flagrant des 
changements de trajectoires que les réfugiés doivent par-
fois opérer. L’impact des pêcheries européennes sur les 

ressources marines sénégalaises est tel que nombreux 
sont les anciens pêcheurs sénégalais qui deviennent ven-
deurs à la sauvette. Ceux-ci tentent de gagner leur vie 
en vendant au noir des habits, des sacs, des chaussures, 
etc., dans les zones touristiques de Barcelone et à côté du 
quartier gentrifié de port Vell, mais sont souvent traités 

Fig. 19 – Le port de pêche d’Istanbul. Photo : Istanbul Birlik



La place de la pêche artisanale dans la lutte mondiale pour l’agroécologie et la souveraineté alimentaire  |  3130  |  La place de la pêche artisanale dans la lutte mondiale pour l’agroécologie et la souveraineté alimentaire

comme des criminels par la police et les habitants. La mu-
nicipalité de Barcelone a essayé d’améliorer leur situation 
et de mieux accueillir les réfugiés, mais avec peu de succès 
jusqu’à présent.

En 2015, afin de lutter contre la précarité et la stigma-
tisation qui les menacent à Barcelone, les vendeurs de 
rue sénégalais ont formé une coopérative, le « Sindicato 
Popular de Vendedores Ambulantes », plus communément 
appelé « Sindicato de Manteros » (Syndicat des Manteros). 
Un an plus tard, ils ont créé leur propre marque, « Top 
Manta » et ont commencé à vendre leurs propres t-shirts 
et sweat-shirts sous la marque de la coopérative, dans un 
vieux local du quartier du Raval. Suite à la création de la 
coopérative, leur lutte a rencontré plusieurs tentatives de 
soutien de la part de mouvements sociaux. Le Syndicat 
des Manteros a ainsi participé à de nombreuses assem-
blées, événements, et ateliers de cuisine dans lesquels ils 
ont pu partager l’histoire et les combats des vendeurs à 
la sauvette, ce qui a ouvert la voie à de nouvelles alliances 
avec d'autres collectifs et mouvements. Notamment, d'an-
ciens pêcheurs et membres du collectif ont participé à la 
« rencontre sur la souveraineté alimentaire et la petite 
pêche artisanale » organisée en juin 2019 à Barcelone. 
Cet évènement a permis aux différents mouvements de 
souveraineté alimentaire de comprendre la lutte menée 
par le Syndicat des Manteros, et d’ainsi le rendre visible et 

de l’associer dans leurs alliances. Lors de la crise sanitaire 
du Covid-19, le Syndicat a organisé une collecte de nourri-
ture et de dons à destination des familles migrantes. Les 
membres du Syndicat sont cependant toujours victimes 
de harcèlement de la part de la police, qui les menace 
d’une amende pouvant aller jusqu'à 60 000 euros, simple-
ment pour avoir assuré la sécurité alimentaire de base de 
plus de 300 des familles les plus vulnérables de la ville.124 

En plus de ceux qui trouvent un emploi dans le secteur 
de la pêche, de nombreux migrants utilisent des mé-
thodes de pêche récréative comme moyen de subvenir 
à une partie des apports protéiques de leur famille ou 
de leur communauté. En France par exemple, la pêche 
récréative est légale et importante pour de nombreuses 
familles qui souffrent des politiques d'immigration racistes 
et de l'exclusion sociale et économique. À Douarnenez, 
en Bretagne, l'utilisation de la pêche récréative comme 
moyen de subsistance pour nourrir sa famille est très 
répandue parmi les populations immigrées des villes voi-
sines. Le dénommé « Mur de la honte » attire les habi-
tants, mais aussi les communautés africaines, asiatiques 
et tsiganes pour la pêche du maquereau ou du calmar. 
En été et en automne particulièrement, lors de la saison 
de pêche de ces espèces, le quai est rempli de centaines 
de pêcheurs coude à coude. L’équipement va des cannes 
coûteuses aux simples lignes à main. Récemment, des 

Source: MRAG Ltd, Coffey and AND International, 2016: 19

Total des travail-
leur·se·s non-locaux % EU % non-EU

Espagne 3,887 27.2% 72.8%

France* 1,552 86.1% 13.9%

Danemark 871 60.2% 39.8%

Allemagne 799 68.8% 31.2%

Portugal 390 32.4% 67.6%

Finlande 189 82.0% 18.0%

Estonie* 85 62.4% 37.6%

Chypre** 42 70.8% 29.2%

Croatie** 28 44.0% 56.0%

* Ces données ne comptabilisent pas l’aquaculture, car il n’y a pas de données disponibles qui séparent UE et non-UE 
   pour les autres sous-secteurs 

** pourcentages calculés en utilisant Census, 2011, comme seule source disponible 

TABLE 1 
Proportion de travailleur·se·s UE et de travailleur·se·s non-UE au sein de la 
main d’œuvre non-locale (2013). 
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conflits ont émergé entre ces « pêcheurs récréatifs » et 
certains pêcheurs professionnels de Douarnenez, et la 
municipalité veut interdire tout accès récréatif au « mur 
de la honte » afin d’éviter les conflits. Cette criminalisation 
de la pêche récréative aurait un impact significatif sur les 
familles qui en dépendent pour leur subsistance. La pêche 
sur cette jetée est une activité sociale animée, considérée 
comme un moyen pour les communautés de se rencon-
trer et de se soutenir mutuellement. Si cette interdiction 
se concrétisait, la valeur interculturelle de ce quai de 
Douarnenez serait perdue. Ce type d'interdiction pour-
rait également alimenter les divisions et les personnes is-
sues de l’immigration pourraient être prises comme boucs 
émissaires pour avoir soi-disant déclenché la fermeture de 
la jetée. Consciente de cela, la population locale a organisé 
un mouvement pour défendre « le droit de pêcher pour 
tout le monde » et réclamer un accès universel à la jetée.

Les pêcheur·se·s artisans de la côte atlantique française 
s'emploient également à créer un accès à la pêche pour 

les jeunes réfugiés, en mettant l'accent sur des conditions 
de travail décentes et en soutenant les certificats de for-
mation nécessaires. À Saint-Jean-de-Luz, au Pays basque 
français, une patron pêcheuse impliquée pendant plu-
sieurs années dans les mouvements de petits pêcheurs, 
désormais retraitée est bénévole dans des organisations 
de soutien aux réfugiés. Lorsqu'un jeune homme a ma-
nifesté de l'intérêt pour le secteur de la pêche, elle a dé-
cidé de demander à ses anciens collègues de le prendre 
à bord afin qu'il puisse découvrir ce qu'est la pêche. Le 
pêcheur français qui l’a pris à bord témoigne : « Quand 
il nous a raconté son histoire et sa traversée de la mer 
Méditerranée, dans laquelle il a vu ses amis mourir, nous 
avons réalisé à quel point nous étions chanceux. C’est 
clair que nous devrions secourir ces personnes en mer 
et les aider ensuite à avoir de bonnes conditions de vie. » 
Ce jeune homme étudie actuellement au lycée maritime 
de Ciboure, afin de pouvoir partir en mer et s’assurer un 
avenir décent.

L’émergence de solidarités et d’actions collectives au sein du secteur de la pêche ?
Face aux crises humanitaires en mer, les pêcheur·se·s 
et les ONG organisant des opérations de sauvetage en 
Méditerranée sont traités comme des criminel·le·s par 
l’UE, souvent qualifiée de « forteresse Europe ». L'UE fi-
nance et entraîne des garde-côtes libyens ou des milices 
locales pour empêcher les réfugiés d'entrer sur le terri-
toire européen en les renvoyant en Libye. « Aujourd'hui, 

la solidarité avec les migrants est un crime. Sauvez les 
gens de la noyade dans les eaux froides et vous êtes un 
trafiquant d’êtres humains. » explique un pêcheur.125

En raison de ce climat politique et de leurs conditions de 
vie précaires, les réfugi·é·s peinent souvent à s'organiser 
politiquement et sont pour la plupart piégé·e·s dans le 

Fig. 20 – Le mur de la honte, Douarnenez. Photo : Z.W. Brent
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paternalisme des organisations caritatives. Cependant, 
2019 a vu la création du collectif « Les Gilets Noirs » (« 
Gilets noirs », en référence aux Gilets jaunes, autre mou-
vement social français). Ce collectif a organisé des actions 
massives à Paris pour défendre les droits des demandeurs 
d’asile, avec le slogan « droits et papiers pour tous ».

En parallèle, les pêcheur·se·s ont souvent du mal à s'or-
ganiser eux aussi, comme en témoigne la diminution du 
nombre de membres des organisations de pêche artisa-
nale. Le renouvellement générationnel et le recrutement 
dans le secteur est un enjeu clé. Ainsi, la crise des réfugiés 
et le soutien que les pêcheur·se·s peuvent apporter aux 
migrants pourraient être l'occasion pour les pêcheur·se·s 
et les réfugié·e·s d'apprendre les un·e·s des autres et de 
renforcer leurs mobilisations politiques respectives - ce 
qui sera de plus en plus nécessaire pour contrer des po-
litiques qui menacent la pêche artisanale et criminalisent 
les réfugié·e·s.

Il existe d'énormes défis pour garantir des conditions de 
travail justes dans tout le secteur de la pêche, compte 
tenu du degré d'exploitation. Malgré des mesures géné-
ralisées visant à criminaliser les efforts de sauvetage et de 
solidarité, une action collective autonome émerge. Pour 
reprendre les mots d’un pêcheur méditerranéen qui porté 
secours à un navire sur le point de couler : « Lorsque les 
réfugiés ont été en sécurité à bord du navire des garde-
côtes, ils se sont tous tournés vers nous dans un geste de 
gratitude, la main sur le cœur. C’est l’image que je garderai 
avec moi pour le reste de ma vie, et qui me permettra de 
regarder la mer tous les jours sans avoir de regret. » 126 
De même, les mouvements de souveraineté alimentaire 
devront s'engager au côté des migrants et contester les 
situations d’exploitation du travail dans le secteur de la 
pêche afin de construire un nouveau modèle alimentaire 
« sans avoir de regret ».

Fig. 21 - Bateau de pêche à Istanbul. Photo : Zoe W. Brent
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4 Conclusion
Les pêcheuses et pêcheurs sont au cœur des systèmes 
alimentaires mondiaux. De la même manière que l'agricul-
ture industrielle affecte négativement le tissu écologique, 
social et économique dont dépendent les communautés 
rurales, la pêche industrielle - encouragée par un fonction-
nement des systèmes alimentaires axé sur le profit - cause 
la surexploitation des mers et contribue à démanteler les 
communautés de pêche côtière et leurs cultures. La sou-
veraineté alimentaire et l'agroécologie font des proposi-
tions essentielles pour transformer le système alimentaire, 
mais ces mouvements ont par le passé négligé le rôle 
de la pêche artisanale. Ces dernières années, de l’échelle 
locale au niveau international, des mouvements de pê-
cheur·se·s et des organisations alliées se sont penchées 
sur la signification des concepts de souveraineté alimen-
taire et d’agroécologie pour le secteur de la pêche. Grâce 
à des publications, des propositions politiques et des 
plaidoyers au sein de la FAO, ainsi qu’à de nombreuses 
collaborations et échanges de connaissances, des défini-
tions communes ont pris forme et un avenir durable pour 
la pêche commence à se dessiner au sein du système 
alimentaire agroécologique. Au-delà de leur appropriation 
des termes de la souveraineté alimentaire, les pratiques 
quotidiennes des pêcheur·se·s permettent des échanges 
qui continueront d’éclairer les débats du mouvement pour 
la souveraineté alimentaire.

Notre étude a mis en évidence la façon dont les produc-
teur·trice·s artisans sont écrasé·e·s par le système alimen-
taire mondial actuel. Dans la pêche comme dans d’autres 
secteurs, les inégalités de genre et les formes d'oppres-
sion raciales – comme par exemple les politiques consis-
tant à créer les conditions qui engendrent des migrations 
forcées, pour ensuite embaucher les migrant·e·s dans 
des conditions de travail injustes – sont enracinées dans 
le système alimentaire capitaliste dominé par la course 
au profit. En Turquie, cependant, nous avons vu ce que 
pouvaient représenter pour les coopératives de pêche 
artisanale la pratique de la vente directe et l'élimination 
des intermédiaires / commissaires et des grandes entre-
prises de produits de la mer. Cette étude de cas a montré 
comment les pêcheur·se·s artisans pouvaient jouer un 
rôle clé dans la définition des étapes pour aller vers des 
pêcheries communautaires plus résilientes et pour relier 
ces initiatives aux réseaux d’agriculture communautaire, 
et plus largement au mouvement pour la souveraineté 

alimentaire. Les systèmes législatifs et politiques patriar-
caux marginalisent davantage les femmes pêcheuses que 
les hommes dans les relations de production capitalistes, 
mais les expériences indonésiennes montrent à quel point 
les femmes sont des figures clés dans la mobilisation pour 
défendre les territoires qui forment la base de la produc-
tion alimentaire. Les pêcheurs artisans du Sénégal sont 
contraints de migrer en raison de l'accaparement de leurs 
océans et de leurs ressources. Des milliers d'hommes (et 
de femmes) risquent leur vie lors de voyages épuisants à 
la recherche d'un travail qui entraîne finalement d'autres 
types d'exploitation économique et politique en tant que 
travailleur·se·s migrant·e·s, laissant souvent la gestion des 
multiples charges sociales et économiques du foyer aux 
femmes restées au pays.

Dans ce contexte, intégrer les pêcheur·se·s dans les dé-
bats sur la souveraineté alimentaire - ainsi que toutes 
les dynamiques complexes de classe, de genre, et de 
race qui apparaissent dans le milieu de la pêche mais 
qui relèvent de questions intersectionnelles - donne un 
aperçu plus complet des défis à relever, mais aussi des 
opportunités pour transformer le système alimentaire. 
Écouter les voix des pêcheur·se·s et inclure les questions 
qu'elles soulèvent dans les débats sur l'agroécologie et 
la souveraineté alimentaire contribue à construire une 
société plus juste et durable pour tou·te·s dans laquelle : 
la production alimentaire se concentre sur l’humain et 
se fait dans le respect de la nature, les producteur·rice·s 
sont valorisé·e·s, la production et le pouvoir sont localisés, 
et les savoirs et compétences sont co-construits avec les 
communautés (de pêcheur·se·s).

Fig. 22 - Photo : Thibault Josse
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Fig. 23 - Village de pêcheur.euse.s en Ouganda Photo : Zoe W. Brent
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Le Transnational Institute (TNI) est un institut de recherche et de plaidoyer international engagé pour 
la construction d’un monde juste, démocratique, et durable. Depuis plus de 40 ans, TNI est un espace 
unique d’échanges entre mouvements sociaux, universitaires engagé·e·s et décideur·se·s politiques.

www.TNI.org

Solidaritas Perempuan (SP), ou Association de Solidarité des Femmes pour les Droits Humains, est 
une organisation féministe indonésienne créée le 10 décembre 1990. Depuis plus de 25 ans, SP tra-
vaille avec les femmes pour construire la démocratie depuis la base, selon des principes de justice, de 
conscience écologique, et de respect du pluralisme basé sur une égalité des relations de genre, où les 
femmes et les hommes peuvent se partager l’accès et le contrôle des ressources naturelles, sociales, 
culturelles, économiques et politiques de manière équitable. 

www.solidaritasperempuan.org

Pleine Mer est une association française de pêcheur·se·s et de consommateur·trice·s de poisson qui 
s’organisent pour une transformation juste du secteur de la pêche. Les membres et salarié·e·s de 
Pleine Mer s’engagent pour le développement de pêcheries communautaires fortes et capables de 
soutenir la pêche artisanale sur le long terme. Pleine Mer travaille également avec d’autres groupes 
de pêcheur·se·s et des ONGs dans le but de consolider les alliances contre la pêche industrielle.

www.associationpleinemer.com

www.TNI.org
http://www.solidaritasperempuan.org
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